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Le rôle que jouent les protéines animales dans l'alimentation
humaine est très important, tant sur le plan qualitatif que quantitatif.
L'Afrique en général et le TO~0 en particulier ont toujours connu une in­
suffisance dans la couverture de leurs besoins en protéines d'origine ani­
male. Le logo est pourtant un pays à vocation agro-pastorale~ mais les
productions animales occupent une place relativement réduite dans l'écono­
mie nationale, Oe plus, l'accroissement démographique et le manque d'éduca­
tion alimentaire sont autant de facteurs qui accentuent le déficit protéique
notamment le déficit en viandes.

Pour pall ier cet état de fait, le Togo a fait appel aux pays
voisins et dUX pays européens. Les importations de viandes congelées en
provenance de l'Europe~ peu importantes au début, ont connu une flambée
depuis 1979, et les quantités commercial is..:~s. n'ont c-.;ss,} de crcitrl~ .jusqu'en
1987.

Bien qUç cette prat .:Jue offre des viandes à des prix non con­
currentiels et permet de couvrir en partie les besoins protéiques, elle
présente cependant un certain nombre d'inconvénients, dont les plus impor­
tant s eone ..:r012.1t l'aspect économique et l'aspect sanitaire.

Sur le plan économique, la viande importée vendue à des prix
très inférieurs à ceux dt! la production locale, concurrence de façon manifeste
l'élevage togolais ; en effet, les efforts des éleveu~ ne sont plus convena­
blement rémunérés. Par ailleurs, le fonctionnement des abattoirs s'en trouve
perturbé.

Ou point de vue sanitaire, les pays tropicaux notamment le TQ~u'

maTtrise mal les techniques de conservation pûr le froid des denrées périssables,
telles que la viande. A cet aspect s'ajoute le manque de laboratoiresspéciali­
sé:-pour des analyses vëtéri nai res approfondi ~S.

... / ...
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D'autre part. oien que la provenance de ces viandes soit con­
nue, des doutes existent quant à l'espèce dont ~lles proviennent (surtout
lorsqu'il s'agit de morcedUX de découpe) et aux traitements qu'elles ont
subi avant leur exportation.

Il nous a donc paru nécessaire d'ètudier les divers aspects
économiques et saraitaires de c.~s importiltions de viandes conge1ëes au Toge
dans le but de proposer aux autorités locales un certain nombre de mesures
de contrôle et de rationalisation.

Notre travail est composé d~ quatre parties

la premlere prësente le Togo et les animaux exploités pour leur viande;
- la deuxième est consdcrée à l'étude de l'approvisionnement en viande du

Togo;

la troisiéme dêgag2 les incidences économiques et sanitaires de l'impor­
tation des viandes congelées ;
la quatrième propose des améliorations souhaitables et envisage les
perspectives d'avenir.

... / ...
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Pays situé sur le littoral guin~~n~ 1~Tv90 a pour VOlSlns im­
médiats le Burkina-Faso au nord~ la R~publiqu~ Populaire du Bénin d l'~st

~t le Ghana d l'ouest (carte 1). C'~st un~ etroite bande de terre d1un peu
plus de 56.ÙûO Km2 qui. d~ sa côt~ atlàntiGu~ larye d~ 50 Km s monte JUS­

qu'â 600 Km au nord~ sur Utl2 largeur mOYt:ilnc: de 5u Km (39). Cette situation
géographique influence beaucoup 1~ climat du pays.

2. - CLII!lAT

Le Tog0 ~st divisé ~n d~ux zones climatiques situées de part
dt d'autre du 8em~ para11êle de latitude nor~ (cctrte 2).

Au sud du 8ème paral1él~, l~ climat est de type guinéen. Il
est caractérisè par deux saisons de pluies de mars a juillet et de se~~~mbre

à novembre, et pùr dl2ux saisons sèch~~s de novembr<? à mars Gt de juiilet
à septembre. La haut~ur des precipitations varie dl: ~50 mm d 1600 mm .

Au nord du 8ème para11é1e~ 1~ climat ~st de typ~ soudani~n. Il
comporte une saison de pluies d~ Inars à octobre ~t un2 saison seche de
novembr~ a mars. OJns cett~~zon~ la haut0ur d~s pr~cipitations varie de

120U mm ~ 1500mm.

3.- HYDHOGRAPHIE

Li2 réseau hydrographique est assez dense. Deux grands f1euv12s,
le l1ono au sud et l'Oti au nord, drainent les principaux cours d'eau. Cepen­
dant au sud-ouest) quelques riviéres se terminent dans le lac Togo {carte 2}.

4.- RELIEF

Il comprend un ens~mble de montagnes» de plateaux et de plaines •

.../ ...
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Du sud vers l~ nord~ il est aisé de r2conna'tre

- 10 plùine àu sud qui. sc subdiviSt; ën deux zon~sSl la zone sedimentaire ou

IIt~rrE: de barre" et la ,pênêplàinE précarnbrh:nne avec quelques collines
- le plateau de l'Akpossoso dV2C un relief tr~s accidtnté. culminant ~u

Mont Agou a l'altitude 1020 m ;
la Oiù,ne de l'AtJkorù ou liiiiont Togo ll • C'l::st ure chaîne de montagnes qui

traverse lJ porti.,.·n c12ntrah~ du pays dans h: SèllS Nord-i~ord-:est~ Sud-SlJd­

Qlest ;
- la plaine du nora~ ou plaine de l lOti. Il slagit ici egdl~ment d'un bassin

sfdimentùire.

5.- SOLS

Trois catégories de sols peuvent être distinguées

- les s01s riches~ disséminës sur le territoire du sud dU nOl~J ;

l es sols moyennement fert il es 51 rt!ncontr,;$ dans l es Vi). 11 Ges des pri ne i­

paux sours d'eau (Oti~ Mono so Zio so HJho) et du lac Togo;

- les sols pauvres dont les sols latGritiques de la pèn~plaine précambrien­
ne, les sols squelettiques dps montagnes d2 ld Kara et les sables marins
du l ittora1.

6. - VEGETATION

t:lle est constitué ,de lil Sü\!alh:? arlJor2t! et arbustive sur le

platcau~ et de la savan~ arbustiv8 dJns lJ val10e d~ l'Oti et les reglons
montagneuses. La saVüîlè ,~st rich~ en gramil1~es (les plus abondantes) li cYPt:­
rdc~es' et papillonnacêes fourray~res.

7.- ECŒ~mHE

Llèconomi~ du pays ~st essenti~ll~m~nt basê~ sur l'ayriculture.

Celle-ci reprèsente ~4 p.l00 du s~cteur prim~ire et constitue la principale

source de revenus pour plus d~ 80 p.IUO de l~ population estim~~ a 3.158.00U

••• / 0 • "
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hJbitants en 1985. Les 16 p.l0U restants sont r~pr~sentes pour 6.5 p.lOU
par les productions Jnimales. Viennent ensuite le bois ~t les produits
de léi. pêche.

La part de 11élt2vage est donc très fùibleau regard du rêlE;
qulil devrait jouer de:f1s lleconomh:. les ressourct:;s animales ne sont pour­

tilnt pas n~gligeablGs si lion considère las esp~ces exploit~es ou suscep­
tibles de 112tre.

... / ...
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tLtVAGt AU TUGU._--_.-."---_.­._------:-.... ' ..~

L'élevage est une activité presque murginale (6,5 p.l00 du sec­
teur primaire). Neanmoins, il concerne plusieurs espèces notamment les bo­
vins, les petits ruminants, les porcins et les volailles. A ces espèces
peuvent s'ajouter avec une importance moindre~ les équidés, les lapins et
les ~ulacodes.

;,>;.,1

1.- EFFECTIFS

1.1.- Données statistiques

L1analyse des effectifs montre des differences importantes entre
les chiffres présentés par l~ Direction des Services Vétérinaires et ceux
fournis par ld Direction des Enquêtes et Statistiques Agricoles.

En effet, selon la lJirection du Service Vétérinaire', le Togo
comptait en 198~ 227.600 bovins, 1.567.750 petits ruminants, 318.200 porcins
et 2.218.000 volailles (4'6). Pour la :r.ême année, la Direction des Enquêtes
et Statistiques Agricoles donne 366.000 bovins, 1.990.000 petits ruminants,
305.000 porcins et 5.017.000 volailles (47).

En fait, cette discordance s'explique par la différence des m~­

thodes utilisées. Les services vët2rinaires procèdent par estimation ~0ur

la plupart des espéces. Pour les bovins, le chiffre correspond a cel Ji ues
animaux enregistrés lors des campagnes nationales de vaccination. AUCl~n re­
censement exhaustif n'a donc été fait. En revanche, la Direction des Enquêtes
et Statistiques Agricoles procède par enquete auprès des ménages.
Bien entendu, certains éleveurs font de fausses déclarations.

Ces chiffres doivent être considérés comme un ordre de grandeur.
Ils mettent neanmoins ~n 0vid~nce ld faiblesst= reldtiv~ des effe'ctifs de';b1i,)vins
et de porcins. iJes enq.u~tes ont montré qUé' 12 p.l00 seulern~nt de toutes les,unités
d'exploitation êlevaient les bovins et 15 p.l00 elevaient des porcins (39) •

.. ./ ...
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Par contre les petits ruminants et les volailles sont rencontréfs pratique­
ment dans toutes les exploitations agricoles.

1.2.- ~épartition et évolution

1.2.1.- Repartition

Les tableaux 1 à 5 montrent que d'une façon g~nëra1e la
reglon des savanes réunit les plus grands effectifs suivie dans un ordr~

d'importance décroissant des régions des plateaux~ de la kara~ maritime
et centrale. La faibl~sse des affectifs bovins dans la région maritime
est probabl~rnent due â la prés~nce aes glossines qui limitent l'extension
de cet élevage.

Tableau 1 : ~épùrtition et évolution du cheptel bovin au Togo de 1982

à 1986

1 0 • li t<êgion Kégion des Region Region 1 Région des: Total 11, f\nnées 1i t Il maritime Plateaux centrale de la Kara! savanes i !
1

1982
-îbl=3=.0=0=0=*==5=9.=0=00='d==1=6.=O=00==l==6::=7.=O=00=d==1=OO-=7.=o=oo=_::t:

o

! =·=-2=52=.=OO=-~='=oo_'-""o.O"'""1

HI
1983 340 19.000 58.000 49.000 130.000 25ô.OOO

1984 40.000 j4.000 39.000 179.000 292.000

1985 65.000 35.00U 64.Uùu 202.UOO 366.000

379.UUO207.0Üû59. UO,)38.00074.0001986 1 3.000
~__ijL- -'-- --'- ---..i ~ ---";

Source (41;)

... / ." .



681.UOO303.000120.00036.000lS5.UüuGl.oaü

~ li
1 l, Kégion RJgioii dt:s Kêgion Rfyion d~ Kt=gion des

1
Année sil lIJ~rHi.~e pl ùtt!aUX i centra le 1d Kara Sdvanes Tata l 1
-===!"-'\=c=----.,.=----\-.,..,.--_=_ -";'==='-==~====*=====::F=========:-==:t
-=19tl2 11 67.Üüü-T~l.O~O .~ 35.~OO 134.000 /W4.0ûO 1· 591.üuo·'1

:1 1 j

-1-,,-..8-3....;.1,,1-------:----- !-\----~-----+-----_r_-------i
~ . 84.000 134.00ü 66.000 114.ûOO ~Y9.UJO 737.000

,---+-._----,-------'---------+-------
1984

916.000

1.u50.JUO

464.0JU138.ll0d67.0UO1985
---1+-------'--------,-

2v7.000 i 4U.[100
1---!i-------i---------r,---·--...--------

1986 9u.UOO 28J.Uuü 44.u0U Ij3.000 ~d~.000

"'--__"'-- .. . -'- ----i'-- -I-- ..J.

Sourœ (4Jj

Tableuu 3

7Ùb.ÛUO

Totdl

1.0/' •{,L)û

1.519.0003üLOJÜ

310.000

2!iti.ÜùO

2l\J.ÙOü

1983 175.000 200.000 126.000

1~;d4 l55.00u 2G7.ÙÜù 71.000
~._--_..

1985 l~1.UOÙ 34/.0U0
,

Jv.QUO
----?-.._,

19è>6 1 2û5.UùO , 630.(;00 67.JuO., :Il ~,.._.
._--~--'----

1 il l ,

1 Rég i on Re!) i ml dG$. I<G!:,i i ûil 1 /{eg lOn d~ . I<ày i on des :
;t\nile~s marltime plcitëüux. centrale 1 la r("rd i sùvanes '
I=::::::=#===:::l'::====":::.---_..._.1.- ' _"" .... -'-]-- m----==-=t==-=====t:======-==
'! 19~1 136.ÙOO i lS7.GOU· 47.0UO : 189.000 1 2i7 .OUU

1__-it- -r- '-- --._2_1_4_.U_O_U_+-_3_2_G_.U_O_O_+--_1_._1O_7_._00_0_---:

i 171.ùuu 310.000 974.00U1__-+ ---: _

1---+---,
l

.00/ .. "
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Tableau 4 Képartitioll et evolution ùu cheptel porcin au Togo de

190~ à 1986

1 1~1 ~1! L..-. -'- ----1 ..l.- ...J

·f 1 ! 1 ., f
1 1

~
Région , kègion des

1
KeYlcm Re!Jion de :-<&gion des ;

i"\nnE:t::s , i , Totalindri 'Cime pl Jtt:ùUX ct:ntrale i ld Kara 1
i 1 i savai1~S 1

i 1

i
1
'"

1 3;.0ÙJ'T-~ùuù
!

,_..... ,,~-- _.+---,-~~ "" ..".'t"0.'·'~' ......... _,..... - •.

1982 5t>.UJLl ,
i 49.ULlU 77 .OLl0 'l.57.0UU i1 : i

~IJ

1

; 1 j,
23.00U 86.UUO 339.ùOO. 19(j3 1 dU.UUù 1 LIJ.ÛÙÙ l1::i.UUU i , 1

i1 : ! i; 1
1 1

i , i 1

i
1

lY84 ! 47.000 41.Quu i 49.000 31.00u
1

9O.00U 264.000! l :
1 i

1 1

1 , ! i !
1

Bd:> 1 5û.uÜù 61.uùü 1 4G.UGO 1 37.ÙÜü 1l1.\JÙu 1 305.üu0
: i , t

j
1~86

i 193.0ÙO 12v.uüù 1 2ti.uOO 70.uü\J 1dl.OUO 596.00U; i 1

Source (47)

Tableau 5 képartition ~t évolution des volailles au Togo de 1982 ~ 19~6

..,. ,
t:

desj1 r<egion Rêyion Cd /{\::9 i on Kt:gion dè K~gion

1

Annees i Total 1mu t' it i ITlè
i plateûux : centrale 10. Küril saYan~s i 1

!: 1 i

==+1982 7Ù2.00U 96ô.vOu ~l-35. JOU 7~jti. VÜU l.ÜUü.uou J. 901. OlJù
1

,
1 !1

i 1, 19U3 G63.UUO
,

l.d4.Uû0 832.UÙLl o73.iJOu 1 l.Oëô.üUu 1 4.62o.JÜÛ
1

j j
1

1 : 1 i1 i

: . ,
! 14./41.uuu i19b4 443.0t.lÜ :N4.0UU 1 d53.UUD i 94L.ÙUÙ 1. 559.00;)1

1

1. f • 1
:

1

,
i

1985 415.00e <J 7':J •uliU 615.000 1.049.uUO 1. 95~.Üûù i 5.017.000 !
i 1

i !, !

1
19136 Y55.00Ù ,

~~. 365. üGO ! 616.00U 1. 355.ÛÛü ~.5ù2.üûU 7.7n.Uûü;

1,

Source (47)

... / ...
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n 11 2C;ltc li <.: n,u:."Ï\>i,ç;, 10·; i> 1~S ·.;f·j\:c ti fs ùat ;;:li g0nGra l C\.itmu

l.,hi": ..:volutio;l po:;;Ï'\.:iv( i:"h.tlS ierH>;;) (h; bJi:: ,l EJJô. i,ûl.b PI::,l~)(;i1S qUe 1\::5 iJiJ.is~

St.;S ,=iin~'Ji:;tr,.;.::~ j./Jf i;;Ü;;jlj;i"\: i).::uv~;ni: ~I\;xpliquur pCil" 1~:; ~f{cts Je: la sGdj~"'

r';;;)~l: qui ,:,. 5;';\li :juliS L::i i)~JS (Îu ::;~:.il~l. :.,.:;$ ,~,-.;r;lh:r'~. uCCUpi.;S d. r.::constHw::r

h~ur$ tI'OUp,;"'i..:X~ :.jl •.:"rt iJU ïC'urll1r il~ Togo l~ [Jù;llur~ c:1'.!~Ii1.ii.iUX l',;$Cvi,ijJC",;? 1-::

cu,lt:rai;jï".Eit '.~t! ,::;;,; 1'",H \.~ ~r~i~"""l:::f dQVi.J."ta~'-' sIn 1.;; ciii::i.H>~l i1i.;tiü;w.l.

tuurus) (Ji) (loj (~t pour- 0~5 p.lG·J U~ ;c.:Uu::> \:.\';5 iilJi~us).

La prü~r ...:::.;s i 0;1 GU ::.>UtA V2rs 1:.: IhJrt.1 r.luntt'~ ;

h: Juvhl ÎH..1,i" 1<.; j,j~iWl,dri} ;Jl,; L.~ :)ôùu1.:: d'un puids ï!Ki.~'.~t; vif ~I;;; lôJ K::J

t:nviriJti ~

- 11;$ rac~s bùvi n....:s SomDci et (lûJ'\ji.iü j Û 1 Ll,' ,Jùi Lb I(ioyen vi f G~ 2,5 K!j ~ ::;;"nt

sur'tout lu(;i.di:,)~e:.:; Ù.liiS lu parti...: sl::pt~ntrioïidh: Jo:! ïil r'l~0ioH (;dltr,jh~ ~

h: :c:c-bu \lolt,jïqU\~ \l)ÙS i;ioicu;;i) ..ussi f.Jlt.:~t qUlJ h,:$ ri"..!c~:) ::>~)muù t:"L ti\Jrgou~

s 1.;lc.iV':;I"~ iJ •.lilSÎ .. r0ji0ii u~5 :; ... ·.......H,t.:s \.16).

ri dt ;j n:J'c.~r ï l,.;xÎ:it':':dC2 -';'I,,;Si;0ce:~ i::;:.;u...:;; ,,!t; clA oi5ement i.iVècl-= Z~L)U

vu1tù'iqut=.

i-\ cJ\:-.; 0'; (;(;;; r.lCi:::S Î ",Ci;. 1<.;;S ~ il ~Xhic t:.îfLi ût:;; f'uC\:S <.:trû;jSl,jre~)

ali1l;;lifJr~'.:.5 COllilllt: 1~ ûrurlt: Je;; Hïp~s> l~ .JJiJili: ;~ïlèl;jiÜjÜ,.::; lù LifolOU:iillt: .:t -lu

rdCê 1~'Jaliia. tli.;s sunt im,;r\)(iuitl:~:' ~ùllS certdii,:.; Ci~ntrl:$ Uê i~';;C'II=rcn~s

~J0ur l'J;:i~lilJrut:il..id ;":'.JvL.,;C;wïqu-.: tk;~ rJCoè:i 1vcal(;:;;>.

u'Uile .:11.;<;111::1'8 ~\.;il,;rult;~ l,,~s tcwriri:; ~Oï;t trjpJ(IÜ'Jl.~rJ.ilt:i ~t

.Ji~i'l ;,.Jupl:<::s .:lUX cu;w'itiJns de l'~h''1i:l9''':. :i\li5 ~il ..tll;;,nt o~s r~\1iljiI5 côti2r~~~

"I;.:rsl~ .10rt... ·Ii.< cÛh.rll.lce Co la trj~)â;·li.iSCf;dù;;~ dt:crüiL

.. cl .•.
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Ces l-tlC~S SJnt sür'cùu:c eXiJloiti:es pour li.! ~'Y'o(lu..:tiün de VÜ:ndE' ; des r~n­

dem~nts d12 45 p. hil.l ;.; S<t p.h)0 SOllt souvt:nt obtènus. iieanmoi riS l ~ur pro­

duction laiti0r0 Journdli~re nlest pdS n~gliDeable : 1.5 a ~ litr~s de

luit. E~ outr~) l~s bu~ufs Burgou sont de bons enimaux d~ trait.

~.2.- Kaces U~ petits ruminants

2.2.1.- Ovins

Il exist~ trois tj;Jes J~ races:

- la rac~ UJdllomké ~st la plus r~nco~tr~e.

Son poitis H,Üjcn U~ LU kU pour l~s feil1ëli~s >2t d2 L3 Kj ;Jour les jTJdles, iltt.:int

pcwro15 JU i...g. C'est Uile race boucilere bil:il conturillê~~ cûractç:"Ïsee pdr

sa trYPijnotol~raïlc",:s Sei rusticit":.Jt sa prolificitt;. i

.. la race l)eul ~ ùu mouton tiu sahel> tist Uji iHlimtli ùe granàê taille exploite..:
pour s..:s qUlllitGs ùouchèr<;:s. r·iah il est trY})"tilos.3"lsibll2 ;

., l~ illoutùïl Oc vo~ün. ~h;v~ duns lù r~gioil mûritir:l'~. l1otJrmnt2nt dû:lS les pr\~­

fi:Jcturt~S û\:: Vo~ LIes li.lcS d d~ Yoto, est issu \lu crùiSemi::ilt entre le moutun

üJi.illonk8 d 11:: mouton <.lu S~Üldl. (lest un .lHirilù l dt grand formùt uvee un

poiüs Cld 4u ,(y enviroFi.

~.2.2.= Cuprins

Ici ~;gdlefili,:mt. il ;}XiStê nois t.Yf.ièS de raeêS dont la

~lus r~pdnau8 ~st la race Uj~llunKL.

- Li C;levre Jjallonk0 i.:I1Cur~ Jpp~h~", ehèvrt:: i1i.'lin12, ou d1i.:vre guiil~p.nne~

pes~ ~ntr2 15 et 3u Ky. Son poids ~t 52 tdille sont D~~UCOUp plus ~1~v0s

dùï1s lu r~giQn Ôi;;S SdV<.iil:,;;S qUe 1..; lùn~ Ûl.= 1\.\ CJtl;, 5t;$ quülito.!s bouehèrts

sont rt:l!lùrqudJl..:s et SJ yiJI1J~ LI-,iS dppri~eiLI2 petr 1:1 iJopulût'ion. Par a1l­

l~urs~ clh: t:st tryp(,,;rlOtol\.:rdnt~. rustiqu~ ct sur'tout tres prùlitiqu.,;

.. la cill~vrl:: du SJild uu cilevre mJun; est J8 grùnde têlilh:. trypünoseilsiiJlç

et û·U;l IJoios dl:! l5.1 40 Kg, Son ilp-citUG,';: boueh~!re est mOjdlrtl::, l:l! reVdnC;h:

ell~ ~st 1SS~l Donni lJiti~re;

- 1e troi Si ÙfI1l: type dt,; rdce t:S t repr(;s\;nt~ piir L:s met i ~sages i ncol1trô l Js

~ritr~ la elit;Vf\:: <.iu sj,hcl d la. Cih~vrl::: DJdllûrlKo..:.

~ •• / 00.
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2.3.- Porcins

La race ib~riGu~ constitu~ le principal ~l~ment ~~ 1'~l~vage
porcin. Cl 2St un animal d~ p~tit~ t~i11e ~t d'un poids variant ~ntre 30

et 33 Kg. L~s truies tr~s f~condes, donnent parfois jusqulJ 12 porc~1~t5

par porte.:2.

ü~s races etr(lng~rl:.!s r.2proCiuctri ces CUillITlê 1ct Tamwortn ~ 1d

Lu ndroCe I:!t lu La rg.:: wh i t~, sont renCOï1tr~~s dans 1es .:h:vagt:s am0l i Of(::S.

L~s ~spec~s ~xploit~8s appürti~nnent clUX familles des cia11iformes
~t des Mns~riiorm~s. LLS bJl1iformes sont r~pr0s~nt~s pJr l~s poul~s, l~s

pintaa~5 et l~s dinJons. Les poul~s s'ddJpt~nt mi~ux dUX conditions d~

l'e1eva~~ f~rmi~r.

{,Judnt JUX fHls\:.:riform~s~ ils sont rcpresent;}s j.h..:.r 1c$ canards .:t les oies~

c~s (..krnicr~s ~télflt rern,)rquctlJlt;s par l-:ur grande pro1ificite.

2.b.- Mutres espèc~s

Dt1l1S l~ souci d~ div(;rsifit::r h:s SOurCi::s En prott;in~s ai1im~les,

de sauvt:yarder 11~SlJ0c~ ~t d\.= mdtris~r lei technique d~ l'0h:vél9-=, d;;s
2ssais d'~u1dcodicu1ture sont cntr~pris dans l~ r~gion centr~l~~ dans lu
r~gion <id plateaux I.::t dans III r~gioil maritime. L~ plus yrand (;ffectif
2St r~ncontr~ dans la r~giun d~s pldt~duX 00 plus de vingt t~t~s sont entr~­

tl2ilU,=S pùr un j)..:.rticuli2r.

t.i1 19J!J~ un I..ffectif' dl: 5.û'-J.û têtes dt: l(jpin::;~ dOiit alU e1e­
v~s Q.lnS la r~gion Ifldritim..: i:?t 3.630 dans 1d. r~!gio(i û~s saVoileS (i6) :1

~tl.:: rùpport~. lil g0n0rè1. il s'~yit de petites unit0s corr~spondJnt j

un \.:) 12vJge J~ tYPI: farni l i ü 1 ou i ntüyrJ dans qUt:! l qu~s fermes.

i:.nfiil quelt.lu~s -.:quides sc! rencùntr~nt dans 1"::5 r~gio!ls cc:ntra1e s

de la Kara et dt:!s sav~n~s. L'Qnn~~ lY85 il compt~ ~J3 tfte5 d'equins et
2.498 tft~s u'asins (46). L,-:s glossinl:s limitent consioerabli2I1i1,mt l.:ur
l1omtJr~ dU SUd.

... / ...
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A côt0 des animaux explüitus pour l~ur viand~i il y a lJ p~­

che qui fournit égàh:ment d~s prot~int:s ilf1iloa1t:s il la population.

L~s qUdiitit\..~s fûurnit::s pdr ld p~che continentale: ont étè estirntes é1

3.50U tonnes l1J.r an d~ 1982 ct 1986~ -Conœrniintla pêche maritime" -les Cilif­

fres sunt m~ntionn~s dans 12 tableau 6.

fllllhl2ureus\Jf!K:nt i lu pc.1lJvri::t~ de la côte: togolaist: E:n poissons

oLlig-2 lI.:.! pilj:> ti importer ll's qU.ifrcit,-:s indiquces <.ÎJIlS l~ table~u 7.

La cùuverturë des bE:soins c:ll poissons au TOGO est dt: 8 i S Kg
par habitant et par an i ~u li~u de 13 Kg c0nfonnement aux b~süins ue la

populÇ,itioil ,,;vùlui.:s pur la fAû CiWè pat' i~Yr\Kû (JU).

TaDl~du ci : Quantitj~(en tonnes) d~ poissons pfchJs en mer

bOU
ZûU
182
184
112

P~ctle

industriell~

PGche
artisi:Hldli;;

10. ti3u
Id.8G7
10.151
11. h;ù
lU.OSti

198L
1983
19,A
Bdt>
1986

,
1

AnilJ.:{ 1

--1-----------------1

1

Sourc~ S~rvic;,; des pGch~s (Togo)

Tabl~au 7 TunndY0 de poissons imp0rt~s

1:Jô2
1983
1:)ô·(

1:Jd5
l:iü6

IL GuO
11. 2ôJ
J.uDU

11.ùül~

8.2u~

Suurc~ Scrvi~~s des ~~ches (T090
... / ...
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3.- SYSTEriE O'ELEVA~E
. . --~

Le système lt: plus r~pandu est d~ type traditionllE:l. i·1ais
duns certdins cas et pour certaines esp~ccsi un 0levag~ amelior5 ou un
~1eVùye dt: typl.: mo(J2rn~ se sünt d\.?ve 10PP(;:S.

3.1.- El~vage traditionnel

Il conc~rn~ tout~s l~s cspec~s exploit~es.

3.1.1.- Elevage bovin

L~ système traditionnel d;~ l'd-=Vi.1.ge l.lllvin~ dt: type s~­

Goèntairl2, est pr~tii.-lue sur toutè l l 0telllJUi:: Ju tt:rritüir... Les troupeaux
sunt gJrd~s soit par des Peulhs, soit par des paysans.
Le gardieimdge! pv.r l~s Peulhs se rencontre surtout dans le sud du pays.

Le ouuvier ~st rcmun0r~ suit ~n dr9~nt, soit ~n ndture. Le l~it ~tait a
son t'!ntière dispDsition mais. 1~5 proprh:tc1ires n:"::jettcnt de plus en plus
cette pratique puur dl.:s raisons de productivit2 ûu troupeau.

Dans 12 cas du gdrdiennage par les paysans. le troupeau
est cunstituf d'un p~tit nombre d'ctllimuux. Ce mode s~ r~ncüntr2 surtout
u;lns h ... nunl du püys diun~ pl1rt i t:t J'dutre jJart chez les pl!rsonnes qui
r(:ia\Jtt~nt en C(lUS~ l'honnêtl::t\: tlu Pt:ulh ct caus~ des dispélritions dSSl:Z

fr2qiJemment not;,;es.

Dans tuus les cas i l'2ss~ntiel d~ lialimenta~ion est cons­
titue ~~ paturag~ ct J~s r~sidus ù~ recolte. La supplGnentatiun n'est ubs~r­

v~e qu~ dans les troupeaux cO l~s unim~ux d~p~rti~nne"t d d~s persann2s
uYJnt di::s n;Vl2flUS plus substô.ntiels.
L1 abr~uvt:ment s' ~ffectl!t.: uans 1<;$ rt:;tenul2s li 1 cùU, 1es mari gots et 1es ~ares.

L'Jlimentation et l'abreuv2m\:nt posent donc dts problèmes
pendant les s~isans s0ch~s. En ~ffeti 1~3 animuux sont alors contraints de

• •• / • 0 •

,.
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parcourir chaqw:: ,jour dl:: vrdnd~s ûistances afin dt: s.ltisfaire leurs
b~soins ; cc qui l~s predispJse tl des pertes d8 poids et j de nombreuses
maladies cons~cutives ct l~ur affaibliss2ment.
l'ia i 5 le prùo1ëlll~ ni:: se pOSé paS pll l'tout Ûl:; LI !llG:iTîi;; façun ; il .:.::s t plus
aigü Oi:\ns ld r~gion dl:S suvünes~ t~i1 pc:rt"iculh:r düns lél pr~f..:ctur\: de

TOne (2~ p.lUU ~u ch~ptcll bovin nJtiünal).

Il f~ut noter qu~ l~s saisuns de pluies creent 0gdl~­

ment des probl~m~s~ m0me si c~s derni~rs sont b~aucoup plus d1ordrt: sùcial
4U~ d10rdrc clim~tiqu~. En ~ff~t~ les divdgations ~t les saccages des cul­
tures par l~s ùnimJux sont d l'origine dl:: querellt:s perp~tuelles entr~

paysans ct pruprietaires d(: buvins.

3.1.2.- El~vJY~ d2 petits ruminants

Les petits rUmÜiJnts i bh~nJ.dapt2s <lUX conditions du
mili2u i sont 01~vus s~lon un mod~ s6d~ntair~ et familial. Leur alimenta­
tion rep0s~ sur les rj5idus dlim~ntaires de mCnug~ ; il s'agit en qu~lqu~

sort~ il 1 une embuudlè ij(1ysùnn~.

Les dnimaux sont ~n lib~rt~ total~ p~1dant lJ saison s0cn~~ et 010ignds d~s

champs p~ndJnt la saison dd plui~s. Il ~st trés rJrement pr~vu un local
pour l~s abriter contr2 l~s intempéries.
uàns ll? nord ~ 11::5 troup-=i.!UX dl! pl2t its rumi n':.mts er-rec tu~nt pa rfoi s des
tri:.lnSlïUmdilâl..:s ~i1 cümpè1gn'i.;;; dt:s bovins. Au sUû" 1.: z.;rogrùzir,g (pratiqu\:
qui cunsist~ a nJurrir leS anim~ux a l'Jug~ ~v~c d~ l'h~rbe v~rte) qUl
t~it 1lobJçt J0 l~ur ~lim~ntJtion~ ~st compl~tG~ pJr l~s sous-produits
de c~r~ülcs ~t d~ tub~rcules.

3.1.3.- tl~VJqe d~ porcs

LI~l~vJg~ traditionn~l d~s porcs ~st pratiqu0 dans Dr~s­

qu~ toutes l~s r~~ions. u~s porch~ri2s sont s~uvent am~nagécs en d~hors

d~ ld conc~ssio" pour dbriter les animaux.
Lldlim~ntation est JSSUr~8 par l~s sous-pruduits J~ meunerie ou de bras-

o 1;1 • / •••
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st::rie 2t 1-.:s résidus Jlimf::ntair~s. Commt:; dispuniblc fourrùg~r~ 'il y d

12 L~uc~nd glauca qui pousse natur~lleITœnt dans les régiuns humides, et
lE::s f~uilles de manioc. ilJis. lGS porcs sont tr~s SOuv2nt dDdndonnfs à

~ux-m~mGs p0ur l~ rech~rch~ d~ lu nourritur2 s cc qui 2st fr~que~n~nt d

l'origine d~ discordes süciules.

3.1.4.- ~levJY~ dE: vulailles

Il ~st treS r~pandu dans tout~s les reglons. ü~ il est

pratiqu~ pilr la plupart des famil'~s. Le ch~f d~ f~mill~ est en gen~r~l

le prüpri~tdire des Jnim~ux ; c~s d~rni~rs Jppartienn~nt parfois dUX f~m­

In~s. Tres suuv~nt. c'est clUX personn~s Jg~es qul~n incombe la surveillance.

0~5 CJg~s sont am0nag~~s puur servir d'abri.
Les animdux disp0s~nt d'2ilU ~t d8 nourritur~. L~ prooléme pos~ par l'ali­

m~nti..ltioll est la cüncurr,JflCl; iJ.\lec l'i!Jmme di CL qui Cûnœrtl~ les cérf~al~s

ceci fait qUf:: bi~n SOuv2nt. "insuffisJnce de residus alim~ntaires

impy'opres â la c:jnsorrnnJtïon humainl: ClHlStitUC: Uri f;lctt2Ur limitant d Cl;t ele­

vagcl. Ht:'ureus~mt:nt, 1'25 animaux peuv~nt picurl:!r d~s insect~s. des r~stl:s

de rGcolt~s ~t dç5 t~rmit2s.

'J ",
.J.l..-

Gans l I~spec~ bovine. l'~l~v~ge ~ncadrG se rencontr~ dans les

prùj12ts ~t "ferrîles d\:: production, Lô animaux qui y 501lt elltr~tenus slJbis­

s~nt d~s dépldct::ii1unts urganis~s pûur ld n:ch\:rch:;;; dlal imeilts ~t, d'edu.
Il ~st d n0t~r ~gillcm~nt ll~xist~nce d~ structur~s au niveau d~squ~lles

11 ~J evage i::st !n2n-.: s\,~ 10(1 dl:S méthodt:s moc!.::rnl.:s. CI est le CdS du Centre
de Kt:ct.erdl~ et tI'l::lt2vc:;g~ d'lw~tonüu (CkE~TL du rùt1ch tlt:! llt\d-=l~ tot du

rdnch tj~nct - di.: V1:: 1OPPdfldlt.

Les cunditions d'hygi~n~ et dlentruticn y sont rationnelles; 2n autrl:,

les animaux funt l'objet d'une sdlection et d'un suivi SJnitdire correct.

Les p~tits ruminùnts sont dans li) majoritl: des cas dev0s

selon un mode traditionnûl sur toute l'étendut:: UU territoire. 1~~anl1loiîls,

... / ...
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dans l~ souci d'améliorer la productivité des animaux, des proJets
sont ~galement mis en plac~ pour mieux ~ncadrer cet 61evuye.

L'~l~vay~ ~ncadru des porcs CJuvr~ un effectif nJn n6g1i­
gt:i:.lble (9 p.l.UO). Il St: r\2ncùntrt: ,:;ssentielh:rn2nt d{1.liS la r69üm mdritime
et dans c~rtain~s vill~s.

Signalons quu l~ runch d~na - duv0lüpp~ment est pratiquement l~ s~ul ~ta­

blissem~nt qui pratique l'bl~vaye porcin sous une form~ moderne inten­
siv~ (39).

En ce qui cunc~rn~ 1'aviculture] l~ syst~me encadre t~nd a
dispard'tr~ ~u profit du mode d'~12vJgd moa~rn~. En ~ff2t~ ce d~rnier s~

r~nc;)ntre beaUCOUp dails l(;s rôgians di.::s plat2uUX I::t maritiml:~ di2 mGril~ que

dJns bon nomGr~ d~ fermes priv~es. Sur les 93 unitus d'~levages müdern~s

rec~nS2~S ~n 1987» par lu Uir~cti0n des Pr0ductiüns Animales~ 59 se trou­
va.ient dans li) régLm mllritim~ d 16 dans lJ rcyion des pl,:ü2a.ux (tilbl~au 8).

R~g i un des! k~g i on
plJt~uuX ! centrJl~

i

~~Y~0n delRégicn des'
la Kar~ lsavJnes

j

Totul

93

1 Ela:: 3~ lb! 5 : l} i 2. 66

'

[__-+-__--+ ---.,1 --+- 1--- -..,..

1__1'_9()_'O_-+ [~_~t_ _+_--2-1--rj 5__+1' 5_"_-+ t.__-+- 7_t_f _

1 1Y87 SY 16 f d t <+ 1

1 1

Sourcé: Direction d~s Productions Animales.

Lt::s animaux ~levés dans le sYSt0f11l; d't:levê:ge encâdré cünnJis~

sent des conditions d'ülimentation ét d'i1breuvem~nt meill~ures que àilllS

le mode dl~levJge traditivnnel i C~r il existe U2S pJturag~s am0nagé~ de
même que des poi rltS li' t~au.

... / ...
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Par ui11eurs g ils reçoivent ties sous-prOdults agro-industriels ainsi que
dl:::s complements mini::rdUx. Le Ci<E:.AT g par exeH:p1l:?g dispOS2 d'une prJlrle
.::rtificielle .:;fin d'i~vit~r aux animJux lèS problèmes de pâturâges qui
se posent souvent en p,~riode de jonction.

4.- Cü~TR~IHTES U~ L'ELEVAGE
, 't. ·;1'.~.

Elles sunt de p1usi~urs ordres. C~rtJin~s tiunn~nt a la qUülitf
du mç,t~ritd g(;r.diqu(: utilis2, tandis que da~utr2s sont lie'Jà l'environ­
nement JI;) 1 i anirnJl.

L' 01evaye togo1jis est en majJrit~ basé sur 11~xp1oitation

des animaux de rJct:: l()co.h;~ caracter;sel2 t.:ntn: autre par un potentiel de

production fdib1~.

Des actions zoot~chniques ont ùt0 ~ntr0prises ~t S~ poursuivtnt. Ainsi 9 le
CREAT s~lectionn2 des nci?S bovin~s sur la trYPô.nutolJrancc d sur la pro­

ductiun 1aitiere. L~ ranch dênJ - d~v~loppem~nt s01Gctionne dGS bovins de

bouch~ri~ sans cornes.

tJans le systemG traditiofln~lg 1125 él~vt::urs pratiqUent UIlI;!

s2h:ct;un sl:lon dèS crit0res r~la.tivtil1l::ilt subjectifs ; l~s dccouph:lTIents
St: fais~nt dU hasdrd.

4.2.- L'envirunnem~nt

L'~xtériürisùtion du pot~nti~l gén0tiqu~ d'U~ animal est subor-
donnee aux condit-ions dans lt:squelles il est eh::v~,<':,la qualitL: d~

l'al·im~ntation~~~l'ftJ.t dl: sdntlJ~ ~tc •••
UJm: c~ contl.:xt2, h: syst~ml..? d'i.:h:vag<.: trûJitiuntll:1 est un frein dU déve­
loppem~nt des prOductions animales» au m~me titre que les diverses mala­
dii::s et les alt-as clirnôtiqu<=s qui causent d' \2norm";:i pertes.
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4.~.1.- Mode d'~levag~

L~s contraint-=s au niveau dt.:: l'alimentùtiOl!i ue l'ùïne­
liurJtion 0I:ii~tiqu~ t:t d~ Id gl;:stiün des I2ll2vag..:'5 i sont plu5 lnarquëes
UJl1S le systeme d'èlevëlg~ trlH.litiunn~l. En ~fff.t> il nly cl pas ti'apprv'"

visionnement r(guli..:'r en alim~ntiltioil> surtout ch~z les volailles oU

lct quantit0 d~ cerGales disp0nibl~ est filib12 ~t irr~guliére. La supp10­
muntation est prdtiqu~ment int:xist~ntu. L~s actiuns zuotechniques sur
L1 trypailoto l0ri.lnce sont ûctUi:' 11 elnl:nt l:ncore trGs l imitGt:;s.
Les 121 eveurs il 1 unt pas accès aux i nfûrmûti ons sur 1es tecimi quc;s dl:: pro­
duction t.'t Ci;: cons2rvatiJrI du fuurrdg~ ; il püurrilient r&cùltl:t du foin
p~ndant la saisoll d~s plui~s afin d'~vitGr ~ux dnimaux les longs d0pla­
C2ments qu'ils sùnt contr~ints d'~ntr2pr~nare pendant les silis0ns s~ches.

Hais> Uîl~ t.:=l1e pratiqw (h.;maild~ d\::S moyens t~chniques impùrtcmts E't
une main d'o2uvre Qccup~e J d~s t~ches ugricoles &C~tt8 êpoqu~.

4.2.2.- Prublemes pdtnologiqu~s

u~ grandes ~piZ0Uti~s d~ P~5te bovin~~ de Pdripn~um8­

nie cuntugi~usc b0vin~> d~ chürbon bJctLridien~ Jnt s~vi au Togo ~ntra'­

nant J~s pert~s c~~sid~raLl~s. Ces fl~~ux ont pu ~tr~ conjurŒs par la
suite. Si uctu~·ll~m~nt c~s ~ntit~s püth01ügiqu~s sont PdSS2~S ÙU second
pldn i û'ü.utr..:s mdLldi.:::s fvnt payer un lLourd tribut à l'el<2vagl:. En effet i
la trjpùnusorl1iase~ l~ chûrbon symptoilliltiqul:, 'll p2S~': des p~tits rumiuJnts s

ld salmonellose, là. H1ùLtlie <.h: 1~~WCdStlt;~ 1(.\ cuccidiusl;;~ cunstituent une
lnenace permanbnt~ puur l~s animaux. Par ~illcurs. la p~rm~~bilit~ des fron­
ticres entrùY>.,; uni.:: surveillance strict2 qui p,:rml.,;ttrait d't:vitér dt: nou­
v~lles vagues d'épizo~ties d partir d~s pajs voisins.

La cJntrainte pathologique ~st impurtant~> car il n'y a
que dans l~ système encadr~ que l~ suivi sanitair0 est ilSSeZ bien organisG.
L.:s animilux subi ss\'::nt J~s trù itements pr~ventHs l".:t curutifs, ~t sont regu­
lièrement vaccinës.



- 23 ~

Tandis que dans le systeme traditionnel. certains 01~veurs pr~fèreilt

fair~ confiance à h:ur pharmllCOp(;c traditiol1n~lle plutôt que de faire ap­
p~l aux services v~t~rinilires.

4.2.3.- Al~ds climatigu~s

La pruduction fuurragère est clJnditionn~12 pâr 1(1 pluvb­
m~tri{;. Or. il slavère qUt rnalgrt2 les conditions climatiques d prÏfJri fa­
v~rabll::s au Togo les Cli1imilux souffrent uu nlailqu(; de p.Jtur-ayt: ll surtout pen­
dant l~s saisons S~ChÙSll car l~s pr~cipitatiJns sont irr~gulieres ~t par­
fois mêm~ insuffisuntûs. U1dutr8 pJrt 9 il yale mJnqu~ d1eau qui ~ntra'n2

d~s cons~qu~nc~s physiolvgiques sur la ronctiun de reproduction.

Apres aVJir pr0sentJ l~ Togo Jdns ses aspects SJcio­
a~ninistratifs GV~C s~s p0tentiillit~s Jgru-pdstural~s ~t s~s contraintes
sur le pl~Hl lie l'élevage:. nous allons t:xaminer dans la d~uxièmt; pctrtiê ll
ll~pprovisi(jnn.;meilt en viande du pays.
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Ci1APITI\t: l
_.:' ••~ '~'A~ .""",

La production de viande au Togo 0St 2valuë2 à partir des aDdt­
tag~s contrôlés j qui ~nglobent l~s anim~ux pr~lev~s sur le cnept~l n~tiunal

ct importt:5 sur pied à pürtir des puys vûisins j prinC"ipah:mi2nt de ln Commu··

nauté Economique du ~0tnil ~t d~ la Viand~ (C.E.G.V). Le Togo fait partie
de cette institution (C1vllt le si'=gl.! est cl ûUd::ladougou) cr~l..!e '31 1970 j dans
le but d~ c0ncretis~r la r~Jlisati0n des dccards pdSS~S entr~ les pays
Ifll2mbres. Parmi l~s plus importants licCûrds figurd l'organisation struc­
turellt: du commerce dt:: lu viallOl:: I::t uu biStdil ; les PilYS tlu sahel fùur­
nissent ainsi d~s animaux viv~nts aux pctys c5ti~rs dont l~s cll~ptcls sant
2ncure fa.iblt:;s.

1.- K~ATT~bES CO~T~OLES

1.1.- Esp~ces ~b~ttu~s

L~s principales espèces ùb)ttues sont reprès~nte~s par les
bovins j les Pl2tits ruminilîlts et les p0rcins.
En 1985 j le Togo a abattu 33.315 bovins j 74342 petits ruminctnts. et 13.790

porcins (T~blëau 9).
Des cüs spurudiques d'abdttùgl2s dl,;quidfs sont not~s) comme Ct: fut lI:: CJ5

~n 1983 pour les chevdux et en 1984-1985 pour les !nes (TablcJu Il).

Il est a not~r que l~s v01Jilles int~rvicnn~nt elles dussi
dùns la production G8 lé). Vi,.Hldl; dU Tügo • I:::ll~s sùnt pùur leur part çxplvi­
tées ct 100 P.100.

1.2.- Ab~ttdges contr0l6s en 1985

GiJmme 11 indique le t~1bldu 9~ les abJ.ttagt!s sunt surtout cùn­
centr0s dans la ville d~ Lu~û.

En eff~tj J~s b0vins, les petits ruminants 0t l~s porcins JbJttus d Lome

... / ...



TableJu 9 : Abatta9~s cQntr5l~s ~n 1985 (en nombre de têtes)

aovins
Hbattoirs

1
1 •

i
1------...,-------...,------ Ovins

l[bus Tutul

r.,;
Ct.

HU13. 7'-JO35.S47
1

38.79533.:>15
1

1

1:J.o3b13. ô77

••

Savant:::s

TûTML

Lom~ . 7.626 ; 3':-441 ! 11.067 =----.L-
1i
~23.d64-1 12.698 i L~.319 l ' ---- ...-

1 1· i 1

j'laritime j 32:5 1 893 i 1.128 i 3.556 1 5.6D~ j 2.193
t .. 1 !------l-!-. --l- ~.- 1 1 ---j

Plateaux ; 2.323 Ll9ô! 5.û19 1 3.322; "~.59't 1 903 : ~ 1

1 ; 1+ ~ ; ~
Cl;?ntrt.~ 1.776 2.575 1 ~.351 ! 1.5Yti 1.518! 1.20~ i = :

1" ; !

l<.an i - 6.185 1 6.135 ; 1.996 1 3.053 1 2.334 1__-._ 1

1 l '-17 ! '3'" t .. 5 .._' -1 1 - '1 - 1. 2 7'7" 1 l' --j: .2 ,'+. '-ta o. o!) l '-t.I.,O j' o.U ~ . • t. t.l.V !
. 1 . ~ 1

Svurc~ ('i')
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r~pres~ntent r~spectivem~nt 33~2 p.lùO~ 49,2 p.l00 et 31,3 p.lÙU d~ 11~n­

semb1~ d~s aDattJg~s togu1ais. La r~gion maritim~~ dont une partie du
ravitai11~ment est assur~e p~r 1 l abdttuir d~ Lüm~~ vient donc ~n têt8 dans
la production d~ viande~ suivie d~ la r~giùn d~s savanes et des p1ateùux.
Les Jquid~s sunt abattus dans la r6yiùn d~s Sdvan~s.

1.3.- Importatiun d'..:nimiJux vivants

Puur connùltre la prv(ÎuctiiJn rl:<::112 l1ationah::; il e~t impûr­
tant de p0uvoir d~termin(;r le nombre de t~tes d'animaux importes sur pit::!d.

Tableau lu Imp\Jrt..ltions d'animaux vivi.H1ts puur 1t:s années 197:1 et 1~85

(en i1()mbr~ di::: têtes)

, 1
~i: Espèces

[ 1
~nnées 1i Uri 9Ïih': iJvins Total

t f ljovinst
Caprins1

i !
tl)urkina FasiJ

1
Il. 85,~ 3.313 15.167

U75 : \1· .... 2.152 159 L.311i InYêr
ii!5tilin 3ft5 i 3L~5

i

:TOTHL 14.351 1 3.472 17.823

: tSurkinJ. Fasu 8.557 7.1'71 1u.328
1985 1 b~ni li 16 10

GhJllct 13 13

TûThL d.SdG 7.771 16.357
1

SüurCê : (lû)

En 19H5~ 1eToga ct impürt~ d.586 bovins ~t 7.771 petits ruminants, suit
t.5~ï p.lVO d~s bovins .;t lù~5 p.lOù UL. petits ruminants abattus. LeS ani­
maux provGnaiL!lIt du Liurkinà F.:.tsCJ (principal fournisseur aVt:c 99~6 p.100

de. buvins et 10J p.l0J d~ petits ruminctnts) du B~nin et du bhana.

G •• / •••
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Taoleau Il : EVJlution des abattages contr51~s d~ IJ7G 6 1930 (~n nomore tie t~tes)
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Figure 1 Evolution des abattages contrôlés de bovins
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un a deux petits ruminants par semaine. Les abûttayes non contrôlés de
porcs ont lieu pour leur part surtout les w~ek-ends ddllS la Cdpitale. et
les Jours <.le ilIarcli2 ûans les villages. tJes bovins sont egalement abattus
sans contrôle les jours de march~ dans certdines 10calit6s, ~n pdrticulier
vers 1e nord du pays. Quant aux aba ttages non contrô1i:s Jutoconsomitlés, il s
SÙilt surtout reprt:sent\::s par 1eS consommdt ions f.:Ufli 1ia1es ~ au cours des
f~tes et diverses. c0rl:lnonies. Ils n'int~réssent que très rdrt:ment les
bovins.

L't::ssdltiel de llappruvisionnement en vianue ûu Togo repose sur
l'impvrtCitiûn de viandes congelees.

... / ...
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Pour satisfaire leurs besoins en vi~ndE, l~s pays côtiers
ont trois sources didpprovisionnement : lil pr0duction lucal~, les importa­
tions a'animdux viv~nts il partir des pays sahuliens et les ilnportdtions de
vianoes cùn~el.::es èi partir d'autres cuntintmts. Les vagut:5 <le secheresse
qui unt sGvi dans les principaux pays saheliens exportateurs de bêtdi1
~n Afritjul2 Je l'Ouest Oilt uiminu0 leur disponible exportai>le.
A la mêmd p~rioJe, Jes f~cteurs tout a fait autr~s qUè la s~cn~resse du
saht:1 ont contri!)u~ ci i:lu~menter l~s provis'ioils mOllùiàles <J~ viànJe bovil1i:.:.
Pour pruü:9t::r 1t2urs propres proàucteurs Ut! vi ilil<le ~:I l il COlllnundut~ tconomi que
iUrUpi:l:,ml~ (etE) i le: ,Japon et 11::::> I:.tdts-Unis ont alors renforc~ les mesuri::S
jJrotel:tionnistes relativ~s Il l'importutiüli d~ vidndE~.

tn conSl:qut::ncc;, ies principaux pays ~xporti1teurs en particulier l';;rçentine.
ont vu 1eurs stûck~ dugmentt:r ~t l ~urs ûd.)Ouch~s COlllfiK:rc i aux di mi nu~r.
Les pdjS ~xportateurs se sont donc mis d explor~r de nouv~aux marchês.
Jusqul~n lY/~j 1e-puys'côtiers n'avuient importé qUê de p~tite$ quanti tes
de viuno2. i~is ces aerni2rs se sont vus contraints d~ se tourner vers d'au­
tr8s pays pour couvrir ï~urs b~süins. Ceci il p~nnis aux pays expurtateurs
QI:: Vii.ljld~ de 11 Europt: èt de l',Wll:riqu8 Ldtin~~ dd p~n~trer le iilarch~ de

11i-\frique lÎ~ 11uuo.:!st qui jusqul:O 1d ilvait ftl:: un syst~ln8 ft:rmê cornprentint
~xclusivem~nt 11::s èLats côtiers ~t sah~liens. J~s lors, le march~ de la
viancie d~ llHfrique d~ l'uuest a co~nenc0 ~ s'intl:grer dans une certdine
~~sure dans 11~conomiu mondiale J~ la viande (lU).

G'c:st ainsi qu'ont pris forme les impürt.itions d-.:: viandes conge­
l~es au Tugo.

~. - \J IHI~JES l;iPUiaEES,

L1importation de viandes conge1~~s concern~ plus particu1idre­
iTlent les bovins et les volailles.

... / ...
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~~dnmoins les viand~s d'autres espèces sont ~galement importées a un d~­

grc l,luindr-e.

c..l.- Ür;\line et moyens de transport

Les viandes congelees proviennent de la CEE~ des USk et du
Canad~. La CEE est le principctl fournisseur~ ce qui n'est pas surpr~nant

dans la mesure o~ elle a enregistré en 1977 un excedent de productiun de
vulctille de lti6.u0J tonnes~ avec un taux de cu~verture de lÙS i l0 p.1UU

au lieu de 9ti~0 p.lUU en 1963 (28) ; il lui il donc fallu des d~bouchés pour
i~couler ses surplus. Il faut noter que la etE ne proàuit pas nècessairernent

les viandes qu'elle ej(porte vers certuins pays africdins~ notamrnent vers
le Tuyu. En 1985 par exemple$ les viandes import~es ~taient en provenance

des PdYS suivants: Republique i-"ed~rale d',.;llelilâgne (RFt\L USk, France i

8el!Jique~ Pûys Bas, Kuyaume Uni~ Islande~ Irlande. uanernarK i Suède i

nrgentint ~t ~ouvelle Zélande (les trois d~rniers ne faisant pas partie
de l'Eurupe des ::1 de l' Jpoque). ha i s ~ toutt:::s (sauf celles eil provenance
d~s üSk et du Canada surtout les croupions dc dindes) transitent néces­
sairement par la CEE; elle seule a actuel lament l~ monopole du marche
toyolais.
Le moyen de trai1sport le plus comrnunClment utilis0 ~st le bateau. La mar­
chdndis~ est entrepos~~ soit dans o~s cdles frigorifiques i soit dans des
conteneurs frigorifiques. Ces derniers ont tr~s souv~nt la préfêrence des
pn;prh:ta ires 0. cause des pertes fr'::quemment enreyi strèes dans l es Cd les.

~.2.- l,orceaux de découpe importés.

La ûecoulJe permet de cl usser l es di ffèrellts morcedUX obtenus en
cat~gories de choix.

2. i:::.1. - ûov i ns

L'espèce bovine occupe un rang im~ortant dans les impor­

tdtions de viand~s congel~es au To~u ; celles-ci int~ressent principale-

... / ...
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ment les morceaux dt:! la poitrine~ ou pis de boeuf (flanchet~ tendron,
milieu Je poitrint:! et yros-bout de poitrine) et du panneau (oavette j

plat de côtes couvert et plat de côtes d~couvert). l'ensemble panneau
et pi s Je boeuf es t d~s i 9il~ sous le nom de CnPtil<rtCUI~ j communément appel G

IICf1!>AII (figure 0).

N\0anmoins des morceaux de meilleurs Choix {l~re cat~gorieL sont yènérah~­

n~nt import~s mdis j pour une client~le ass~z restreinte. k cet effet 3 des
importations Je morceaux d~ l'ûloyau (filet j fdux-filet j rumsteak) et de
lù cuisst:!j sont parfois effectuJes.

2.1.2.- Volailles

A llorigine j les importations portaient uniquement sur les
croupions oe <.Jinaes. ;·lais j avec l'6volution que connait actuellement cette
pratique dU TJj0 i uile diversi-rication li Hé notèe.
Parmi les Ans~riformesj des dindonneaux entiers d'une part~ des croupions j

UE:S ailes. des cuis~es et des pilons de dinaes d'autre part~ sont les
principùles parties commandées.
Pa rmi les Ga 11 Honnes 9 les importa t: ions sont r~prL~sentëes pa r des pou 1es
et poulets entiers 9 ainsi que par des ailes et des pattes.

2.1.3.- Hutres espéces

~lles sont $urtout repres~nt6es par les porCS 9 les pe­
tits ruminants et parfois les veaux. mais dans d~s pruportions reduites.

Concernant l~s porcs. les morceaux de la longe (pointe­
de filet~ milieu-de filet 9 carr0 de côtes. ~chine d ~ côtes et bout de de­
vant). les pie<.ls9 pdrfois le Jambon entier. sont ·importe~s (figure 6).
Signalons egalement que les oreilles et le foie sont interesses par ces
importations.
Les petits rumillants et le'iveau:larrivent souvent en entier; sinon les
importdteurs ne s'intéressent qul~ des parties nobles ~ savoir le gigot

... / ...



Figure 5:Décol1p~du boeuf (découpe de Paris)
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Fi gure 6 : D.ec?uPE: du 20rc (dé~oupe de Par; s)
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Figure 8 : DecoLlee du veau (découpe de Paris)
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entier et le filet pour les p~tits ruminants (figures 7)t le cuisseau
et la l ange pour les veaux (fi gure '-' ).
Les lapins pour leur part arrivent en entier. Leur importation est rare
et intéresse surwut les magasins type IIgranoi: surface".

2.3.- yuaniites importJes

c~ sont d1importantes quantités de vitindes qui sont débar4uées
sur le terri~uire togolais. S~lon la direction du service des douanês t

l'annue 1985 a enregistr~ 10.173~9 tonnes de viandes importées i dont
3.271,1 tonnes pour les volailles (soit 32,1 p.l00 du total importE).
Le servic~ vétérinaire pour sa part enregistrait pour la même allnee
5.bJ5,7 tonnes de viand~ bovine, Il tonn~s de viande de petits ruminants t

1 tonne oe viande d'autr~s espèces et 2.698,6 tonne~de chair de volaille,
soit un total de 8.547,3 tonnes pour lequel la viande bovine représentait
6d,3 p.lOu et la volaille 31,ü p.IUU. Comme nous pouvons le constater,
il y a une discordance dans les donnees, ctlles du service vétërinaire
etdnt inferieures Ge 1.626,6 tonnes (soit 16 p.lOO). En fait, le contrôle
da certaines quanti tes ~chappe dU servic~ v~t~rindire ~ leur arrivee au
port. C'est un fait d~plorable qu'il nous d etû donné de constat~rj cer­
tains importat~urs pdrvenant a ouvrir leurs cont~neurs sans la pr~s~nc~

dlU\l ügent v~t~rinaire. ~ous estimons que l~s quanti tes import~~s sont
beducoup plus importantes que l~s donnces ~nregistrGes.

En ~ffetj il existe une douzaine d'entrepôts frigorifiqu~s

dans la Capitale et chacune importe au moins 1000 tonnes par an. Panni
les plus importantes figure Jlll';;)CJ frigos ll

, avec les quantites suivantes
(tableau 12) :

... / ...
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Tabledu 12 4UaiJtit~s d~ vianoesconyelêès importclés par l'entrt:pris~

IITu~ù frigos ll de 1983 à 1~87 (en tonnes)

fla 1ciS

,----
1:JiJ3

19ë4

BdS .i

3.~ÜO

'L~ùO

t~. 9Uu

G.uOO1987 ;,
4---------:..1------------

.,; Sou rel! ; T0YJ fri gos •

i'«OUS constatons que les ilnportations ont progress~ régulièr~ment jusqu'en

1937 pour c~tte entreprise.

J'une Iiw.nil:re y~nerale~ l'évolutiui1 des importations pour la
pl:!ri oti~ a11 ant di,;: lY3û d Em5 montr~ une iluymei1tati on r~gul i ~rt:: jusqu 1 t::n

1~b4 (sauf pour l'dnn~e 19U2 dont l~ poids très faibl~ nous fait hesiter

quant ci sa fia~ilitti)g et une leg~re baisse ~n 19d5 (tableau 13 et figur~ 9).

TilDlt!au 13 QUantit0s de viandes et abats congël~s importés de 1980

â 1985 (en tonn~s)

Poids

1980
1981
1932
1~83

19ôif
1:>135

3.011 g 2
l~. 777 ~ 9

994 g 2
7.~%/+

lU. ;)3~ g I~

lù.113 g 9

Souret: (45). ... / ...
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Nous avons eu a déplorer ici également un fait: le service vétérinaire ne

disposait pas de données sur les importations de 1930 a 1982. La raison qui

nous a été fournie est qulà cette époque aucun contrôle n'ètait effectué,

et que les viandes, dès leur arrivée. étaient directement mises sur le mar­

ché pOUi~ la consommation. Ce n'est qu'en 1983 qu'ils ont découvert les en"

trep6ts frigorifiques et exigé des propriétaires un contrôle du produit

avant sa commercialisation. Clest donc à partir de ce moment que des don­

nées ont pu ~tre enregistrées dans leurs rapports annuels.

Figure 9 Evolution des quantités de viandes congelèes importées

au Togü de 1980 à 1985
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Conditionncrrlt!nt

Il t1S t (h.~f'i ni comme étant 11 ~rlst:rnbh~ (les pruc~dés physiques

~t dccessoir~s de cons~rvatiorl des alim~nts. mis en oeuvre pour s'oppu­

sc::r ,i llilction 1.1<:: l'oxY;Y2nc et dt;; l'humiditL: dt l'dir~ tout en limitant

les contam"inatioilS lTIicrobit:nn~s 2xogénes~ 1'=5 C:IOCS et les actions ffi\:kù­

i1iLjui::s. 11 peut Gtr\: t::ff~ctut: sous vi d~ uU sous ~tll neutres.

L0 cùnditionn~mt!nt sous vide~ t!n supprimant ld pr;::sencli! d'oxy­

gJne au contact de la viand2) 8x~rC2 une action inhibitrice sur lu micro­

{lorI.:. Par la iil~m~~ occasiun j il eFlp~che les Illodifications de couleur li0t:s

ct l'action d~ l'Jxy~2n2 sur 1cl. myoglolJini:. il ~st rl2a1is;,: d. l'aid~ de films

p1astiquas(35).

Lt: cOlh.lÏtionnl::!ml:nt sous Yd:! Ih.::utres utilis~ soit ti~ l'azote j

soit du gdL carboni4u~. soit le meldng~ alote-gal curDoniquê.

Contrai reltl13l't à 'l' dzote.1 e gaL ca rboni qUi:: permet de pro1ongi::r

la cons~rvation u1tLri~ure ~es viana~s, car il a un eff~t bacteriost~tiquci

qui perc;iste élprt:s ouvt:rturt: de 11 eillJall age.

ln ce qui conc~rne l~s produits qui arrivent sur le marche

t0901ais~ seuls les poules ~t pouldts entiers r0pontient au conditionnement

sous vid~~ 105 autres ~tant enve1üpp~s sous films p1astiqu~s.

~insi conditionn~si ils sont emba11us ddns des cdrtons ; ceux-ci ont l'in­

convenit:nt d'être pèrmt:ab1~ii llt:du.

3.- CIRCUIT COMi1ERCIAL

n est r:21dl:Ïv":!Ii::nt siilliJh: eL S~ r~sumè en : r'~cl::f.ltion et Uç­

c;'-J.r~\:':h.:'nt tlU CU(ltellu des cuntblt:urs dU port, clcrlblliîlt::m~ilt v~rs l~s ~ntre­

pôts fri~urhiqu\.?s, ~tocKa~d, Jistriûutiùii.

itdilt ,.h.JI'hI~ qUê It:s L:ntr;;,;pût~ ri.; ui S~i.JS2nt qUl' li;;;:· tr~~ rk!U (je caiili ons

iSlitlh.:rlill1S (un a (j~UX ~uur ceux Je gruildi.:: tùillt:L 11~SSbltit.:1 d~ 11 ..H;(IJ­

Hd~k:ifIt:i1L l_St r~<.d-;$~ iJur 1-::; C\ih/iu.1S Ue trJJistJ0rts ilOn ùlikila:jéS.i Cl.!t ~itçt .

• • • / •• 0
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L~s ~ntr~pôts. d p~rtir ue l~ur~StOcK~proc~u~nt ~nsuite ~ ld vent2

~il srus ~ l:il ~l::li.i -9rù5 I::t parfui s Ifl~fII~ au dddil. Le yros l:t <kwi -yros

:>Oilt (j>;;stim.:::i '-lUX Illu';jaSlrl::' t.lût.::S U~ vitriilt:::' r\;Orrilj.:rctntes 2t JUX r~­

'Jt:i1û,=USt::5 sur -:tùls. J'llUtr,:: jJûr-t, c~rtJills il0-Ccls '::t rçstdurüllts SI<1~­

~rovisiun~ent dU niveJu de c~s ~ntrcpOts. u~~ livraisons en gros sont ~ga­

l~w~jlt ~ri~ctu~~s ~ pJrtir d~s cntr~pOts v~rs les ~rdnds c~ntr~s d'uutr~s

r..:gio:ls t:ü Togu , 11.:: trùl1spùrt t:st cr'rt:l:'l:u," 1d nuit, (;il Célilliull iSut:ierrn2

\.iU don SI::'luii le.;. GiSCa.il(.~ il parcourir.

Ci r:'st cl m:rct:r qu\.: 1-.::;. vi J.IIUt::) iiliportc:Cs n~ sont pliS tout<:s

COiISOiillike'S sur 1~ \..\;rritùiru ndtiûn~d. une ~)Jrti~ c:tdilt r~èxport-::<:: Vi:rs

1,-= ',ilciilJ d le: t)-.:,iin (c~;s YU~iltitl;S r;;;expvrt~e5 i1e sûnt pdS comptiibi1isfl:s

~ldr h:::i si;rvil;'':S ;J' ..:li:::VJ0e , t::ll~s sont p1utut lnGlltiollih::CS dans 1d Î!ru_

uriqu:; (;xp!Jrtûtiuii ll jJur ï>.!s s12Y'vict:$ o.; ÛUUJlkS). L~s t~Îmn~s giidiH.:ennes

C0:i~ildïH.kîit SUtt.Jut du "Ci-\fJA" tl~":S grils (sup~rÎt;ur J. 4v f).h)ù dt.: <jraiss2)

tiùllr lu c0nSulfliflJtiùil dpr.::s saUiiiurd~t,; I.:t pour TJuriqu0r ou Si:.!.VO;i. les

cr0u~iuns J~ dino~~ r0pr~s~nt~"t l'~ss~nti~l d~$ rCtxportatio~s v~rs 1~

LeS iillp0rtJ.ti ons \.II:: vi uillh::$ COIl~0h~\:s dU Togo ont ad.iut.; Ù~­

puis h:s J.lirl;.;cS biu pûr 1avû1ctill\! dl prOVdliHlC~ d~s ttuc$-unis. i~ÙUS

eStiiîiüil5 \.j0ilC 'IU~; si c.-.:tt<.: prutiqut: CUiltim.h: JUSllU'\.i pri.,;5~llt ~t que: 1çs

·C0dikl~",:.i crois;;t!ilt rt:'Juïien!lil~lIt C',:51: qUe: "ücct:jJtabilit...: <..lù fH'()(Juit

fJùr 1d POpU1dtioil est bü'liie.

U'UlI [Juint 11.: vUe ~l..tl":ru1, llùiJs~rvétt~-!ur fJ1dc<,: sur 1..: i:ldrcii~ tO'Jo1ais 25t

frapi-'-: par 1'.:dYlu;;;iK<c G\;;S clients vers c~s VidnGtS g au C!l:trim':llt dëS Vi(,tIlLl<:S

lucüïl;;:$ UOïlt lI;' COlflu,:rc,,: d COliSidl:Y'dll1eflh:.:nt udissi2.

;wus dV0i1S I::ffcctue' Uîl svnl1a~;~~ 0n int<::rn)dl;~a;lt SOli pcrsûnnes ci.U nivt!du des

j)üints cie V-:llt,;. ·<;uus l.vons ~nr2gi5trL: ,nv pèrsûiHl-::s soit Jt~ jJ.liJO~ lIui

aCC\;;ptt::lit ~(liIS conl.1itiolls Cl~S pruduits ; 1..'1Ls ~iJdL. priilcipdl~ifI\!ilt rt:pr~­

s~ntl:.~e5 pilr 125 iîl\.:naycS th: r,:,v-,:;iUS fclii)l~s. iJluilh:urs, 1d principalt: raiso'l

qUe: Ct::S fj..:rSOnri-2S dVàllCl..'nt puur sc; JustHi~r 2st l~ pt'ix, car (::l1t::s oi-

.... / ...
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$uii::l:t Cjut::>i ld \fiù,lUc locdl'2 11\0 coûtait pclS si ci1~r, .:111:;$ la pr~fe-

r:..:r ... il:::flt <i "Ir.l Vi't1li.h: i'ilj.)ürtee Si -..1 CùlJSt:: ü-: S<i SU(;CUldIC~ 4ui ~5t iJièll

iflt i 1I..:u n,; •

Lt:~ Jû Jutr'~s l.: Cû Î<.:nt r~prcsdlt~cs pour l' t:ss~~nti cl par h:s perSonné:S

.:.i rt;v-=î1us ;Jïus SUiJSC0.îltÎt:ls. tlL.':5 nous ont fait sdvuir tju'i.::11es ne <':0(1­

SOiiliiidlC Jûraùis c.:.!s Vi..lilLkS jJdf'(;\J '-lu'~l1e$ (Juutent dt: l~ur qUdlite rljgi~­

iJÎ4Uc u'un~ f.'Jrt Si t::t quI.:: d'i;lutr", part \;,"j1,:S n'unt dUCun goût.

CcrtJ.i;-I~:; p;,,;t~SJiHh~:; ne 1\;~ ücct:tJ"tt:nt pliS pour 11= simtJ1e fait yu'elles

sunt cûn:J\;l..:t::s.

L~ IJrlx i nt1U~~iIC2 donc Ot!àUCUUlJ c~tt.:: dcc2ptaLd 1îtIJ SI cur il

iJer'ill8t li dUrl ilJlilur,~ Ü\~ Tdffli 11 \~s (h~ consomi:K:r 4Uc ï qUèS l,ilJrCGdUX d~ vÎ(.Inti"~

<.1 CihHiLJi: r~~JilSSI Jc:S ca.:. JI.: ::.lu ct IJu r:Ci-"/\ -.:tûnt conStitues dU lIiVèdU des

..::ta1s. duus '~stimiJils .dnsi l.Jue l'ctccept..ü)ilite t:st en fait Uiîe r~si9nd­

tion qui ~OUSSI.! 12 COnSUlffii1i1tt:iJr cl âClkter Cl.'S Vii.HlUtJ::i. Si la uiffèr2ncè

Ut: lJrix n 1 t1tuît jJdS dUS:;; IIlé.1rqu~t~~ 11-~ CÙlilinerC~ G~ Li viande lûcd1e n'au­

rùit c~rti.:ti,ièmef..t pùS cùnnu ue lh:!cliil.

... / ...
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M;.>r.:s .:tvair I2xûHlirlt: ld pr.JuucclUlI ut: VidIHJt: et h:5 iillPOt'tlitlOliS

li,-' vidluês clJil~t:I.;cs~ nous àllons è$Süj~r ut: Uttl:::rmiih:r lë lIivedU Ut.: cou~

'Jd'tur\:! U<:.:::; û\..=s0iilS eil viailu~ iJU Jog(J.

Lù consoinmation de viande est illfluenc~e par un certain nombre

de facteurs dont l'accroissement demographique.

::,.'il ./ J àccroisseml:nt o-':i11ol,;raplllYUI;: saliS tlugillt.mtation Gt: pruductioil J2

vLndc:; il y aurJ. urk Jiwinutiun (lU uisvuniuL-:: !Jar t~t~ J'llabitdnt ,:t

I)~r cOilsequ.:,:t un ûeficic; GdnS ld cùu'V'crturt: l.ÎèS i.JÔOllIS. Dr la fJoflula­

tiol1 t0!:liJlidse qui i.::~t pour l'ess~ntill jt:un,::. utJit avoir Uih: i1liilh:ntd­

i..iUii ricllè ~ii pr·ot';Ïij~S ; c,;lll:l~ d'urigilic J"irOldlc: ~t dl particuli\:r ûe

L VLHld\:~ sonL '~::i plus in(ji~u~l;;s.

i-'rüdul:ti0tl nûtioilù1t: cuntruh~t;

!~uUS aV •.iîiS inui4u~ oùilS l~ t",oleJU l't 1l;:) 4Udrltitl::> \JlotJdl~~

lju'c: l·~pr-:S~iltl::ii(. les aDatta~tS cOII~rûl\:!s tùnt. ~H poio:; Cctrcasse 4U'C:ll

poiüs l.liJil't::i.

LA': l~ôJ ci. l~'ü:j:; 10 production a:;:; VitliiUt~ cl i->ro~rcssl.,; d~ .A.I p.lJV soit

i1Uri:lâlt:I;I12nt lJn~ evulutidil Ù~ 4 • .1 p.1JV pur ull. tu '::9arü ;j, lil croiSSdllC~

JUiiogr,<.q.Hlique eSt:lllk:": d èliviron j p.1üLl pûr uH. il upiJdrl.tît 4U~ la pro­

uuctiùll llatiùllah: cUflcrôh:,,; jJt:Ut suf"tir il sULJvdlir aux iJ\2soin~ Gt! la jJO­

~)ulotiüi'l dl \liùil ....~. tiuis il t:~t qUt.iih.l ill,}m~ ~ifticn~ qUl:! !j.~:)J.t:OV /(g ûe;

Vi'.l.ilÛ.; lJuissl.~ fuurnir J. 3.1bJ.ùUü i1uùltdnts 1\,; i1um!Jr~ dr2 kiloljrèllfiillt:s nèces­

SiJiri': " cilaqul: iliûivillU pour couvrir s~s ül2soins. Ceci nous cl al!l~ih; Ci.

çstiiîk:r h~ ûisponiul~ ilut'jonul r~~1 !Juur bût> ltc.Auh:i1u lG) ~rl consit.l(;riHlt

qu~ )~s uUdtt<.l~eS Sunt ~Tt~ctU~s u jJartir u~s taux J'8x~luitdtion pr~­

coniSêS.

... / ...
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COlilîl"..: J 'irlUiqul2 h: tdülc;uu lu, h~ \.ÎispOlJii)h~ 1..... th.li1dl ':5tim-:: '::11 Elô5 (JI::

viünd~5 ~t dUcttS tout~s ~Sp~C~S\l ~'01~v~it J ~~.ciuS,~ tonnes. La part des

uifl'~rcilte~ -:Sth!CI:.:'S ~st ,,dûrs éV(du-=~.; J lü,G p.luJ pour les Duvins, :39 p.lUU

pour 12s p~tit3 \~U!fiÏnuilt.:>. 2~,-~ p.lUU pour 105 iJùrcins ~t 17 p.lOO puur h.:s

vulililli::s. Il ~n rl:ssort qu~ l.~ Togo dUrJit liispos..: do;;; plus de viandE: pour

lc:s besoflls Ul.; Si:; pùpulùtülîl d'uill:: iJûrt. J'u:ul:rl:: pàrt. c~tte I2stimûtion

i10US l'i.th reilldr'~U~r lû pùn: iillportante uu IX.tit .:levage ~t l~ rôl~ qu1il

p.::u t ,i OUèr UÙIIS 1u prùGue t î Oil ln.: Vi ct IH:l-2.
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C,)liSOlilliiotiLl!1 ill OUd 11.:: èt par i1",ui tant de toutes '1 ~s V1<,lIlUt.:S

La pruduction nütional~ contrôl~è de viandes et abats en 1YdS

n~ r~presentait que la sixiéme partie Ju uisponible national ~stiméi soit

18 p.lüU. L~s volaill~s nif tant pas comptG~si la production nationale to­

till~ les incluilnt serait le tiers du disponible estim~~ soit 35 p.lOU.
Juns c~s conditions i la consommation par liùbitant dSt de 4,3 kg par ail,

alors qulel1~ s0rait a~ 10,3 k~ selofl le disponi~le national estimè.

S~lon l'Urganisation ;iondiale de la Santé (UriS) citee par la

un: (391, Uil~ alim~nti:ltion èquilibré~ doit pouvoir offrir annut:!llt::ment

un~ ration de 25 ky de vianJ~s et d~ poissons a chaque haûitdnt. Dans

c~ contexte~ ~n lY35. l~ togolais ~e disposait qu~ de la moiti~ d~ C~ qui
2St pr~conis0i a savoir 4.3 kg d~ vi~nde~et 3 i 2 kg de poissons (s~lon les

quantit0s d,: poissons disponibles en 193~~ à partir de lù production 10­
cdl~ ...:t des imiJortdtions). Hais considoirant l~ disponible national estime
ue viandeslil quantite pcr capita serdit de 18~S k9~ Cé qui ~st dJja plus
prodh:: ti~s estillldtions lk l lOdS.

Vu qu~ l~ t~ux Jlaccroiss~nent du chept~l ~st fai~le (~,5

p.luu pour les Dovins~ 5 p.100 pour l~s p~tits ruminilnts~ 3 p.10U pour les
~orcins ~t ~ p.lOU pour les volailles) (~8) (12). il nl~st pas possible

de respecter les tüux d'exploitation prûconis~s au risque d'~puiser tr~s

rapidement les efft::ctifs. 1::::1 ei't\;;t i 112 troupeau bovin serait epuise erl 9
ans. les ovins-cdpris ~n 3 ans ~t l~s porcins en 2 ans. Clest juste~~nt

puur ~viter C2ttc éventuülite que le Tuyo a limite l'exploitation de ses
dnilllaux pour fair~ ùppcd aux importations dt~ viünd2s conyelëes. La consomma­
tion globale et par habitdnt d~ toutes les viandes de 1980 a 1~85 (tableau 17)i
fa it ressortir que l es vi anol:s conge1<!èS iïnport;!i.;s Jmè li orl':l1t l a consomma-

tion inàividuell~. ElleS p~rmettent même de doubler cettt! derniere au

cours d~s ann2es 1~64 et 1985. p~riod~ a laquelle ces importations ont
connu un~ int~ns~ dctivitt sur les marchés togolais, et qui s'est mainte-
nue jusqu'en 1987.

... / ...



T~oleau 17 : Consommdtion globale ~t par habitant dt toutes 12s vidndes de 1980

ï;. 1~èJ5
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j ,

Porcins !Volailles'Gvins
, caprins~OVi/15

l ConsOiflmation i Import.1tiül1 )l<uantite tota- Consommation par 1
?rGJL:cthm locale.; disponible (en tonnes) par nabiti:mt idt: v;and~s CÜIl:l~ dë ~ia.nde nabitant ~e tou_l,

2t par an gelee~ lOlsponlble l~es les vlandes,
(en i(9) (en tonnes) ~el1 tonnes) ll~n Kg et par an)1

! 1 1
1
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i iJ i s ~ un retour en arri ëre nous fait remarquer que 1a consonllna­

tiün par liabitant sur la p2riode etudi~e ne connait pas d'0volution positive

en tant que telle. malgr~ l'importance que prennent ces importations.

uJns le pJsse~ l~s quantit~s uisponioles ~taient plus ~levées

pùur une population lJlus fùible ; dl Uli..:" production nationc:.ile du To:;o

dait cie Ll.uuJ tOIl;tes pour un disponible de 15.000 tonnes. soit L00u tonnes

pOl:lr l'ens2mDle Cie::; ill1pOrcc.1tions et sur ces <,:.U<Ju toniies. les viandes conge"

IJes n~ reprusent~i~nt que J~iiG tonn~s. Le Jis~oniule in~ividuel etait alors

{je l.'i kil0::Jra:"iiles iJ..ir an soit une tjuantitè plus ;Jlev2e '1ue le uisponiule

per capi ta OE: bi.):'! (0;,) kilo;]rail1meS /Jdr drl, si lion ne cl)nsiti~re que lJ

proliuction lIùtiünôle.

Si lion prend en com~t,,-, toute 13 consommation int,.::rieur0 en viancîes et a0ats

Ij~ un (ô.GI7,l LUi1ikSL le Tugo n'l~nre9istrdit qulun deficit dt~ 1.174~1 tùmkS

et couvrait J~ p.100 GeS b~soins llU).

En doS. les il.Jportcltions de viandes con:Jch:es ëtaient JL fois plus importantes

que C81lëS de 1';)72) rll;ànmùins. le dl::T'iCit etait encore plus lourtl (l1.149~S

tonnes) ; h~ lilUX de couvertur~ <.les besoins restant 11:: même (90 p.lÙO) et le

àisponiùle indhl'idut,:l plus faible (0,:'> r<ilo~('amrl1es par an).

Si 125 'jl!lportations de 'Iidndes congel..::es que le Togo a fini

~Jr tol~r2r dm~liorent sensiolement le dispofiiGle de viande par habitant.

CèS lIlêl,18 'jlnportat ions jJosent cependant un ct:rta i Il nümbre de prob1dm~s no­

td~n~nt 0cünûmiques et sanitaires. C'est l'ubJet J~ la troisi~me partie

~e notre travail.
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dlors 4u~ 1.1 conjoi1cwre ,...;cun0!:lique ,'1ondiale e::it dhficiie

~~ ~u~ 1= lLrJ~ijU d~ la c~ttc ext~ri~ure p2S~ lûurd~m2nt sur l~s püys en

'Jvie J~ ~Lvl..:lo~f:idiit!fit, l'on const,:ltL qu'ou lo\.p. l'impürtdtion ûe v-j;;md~s

\::ünseh:i::S '2S t 2ncûuï'19l;~ pl utÎJt fiu<;; l' ~:ccruiSSE::inent O€ la. proQuct ion f1ô­

tioÏlJ.le.

,..Ir les "'itlOrtùtïOlIS a~issçnt sur llc:conmldi:; d'un iJdYS diJ ar.=ux fJcons

-, directfmt,\it, (jiWh.: ptlrt t:ïl .J0s(;quiliufànt L.. bJlallc.J cuml!i2rci.'î1..::~ <.i'dutr~

pi.lrt l!n l1{fui~dissant les liîoy~ns Je po.i(;[)h.'llt 9 pür ?oïlction des r0st:'rves

de devisës ;

indirectelfldiC, ~~'I u~,;cO\.miS;tdrri: Id prvcuctioll \lotioïlùie.

l'import~ti0n J~ viiln~~s cun~~l~es dont l~s quantit0s ctugmen­
tdlt Cdt.Î.\{U2 dnfiee, cùiltri uU(2 ... (Âccentuer 1e Gj5~qui 1i bre û~,jJ. Ïfl1portant

•. j,; id ciJl,~:nCè CG;(~'i<rcidh~ du TUjo. r'lJur Ii~. seul;.: üiln~e lYtY~·~ Ci:: pJYs d

ÏiilpOrto.:: h).~Jd~ii tomil~5 u~ VidilClI.:'S cùr.~,::L.;es, pour une vcth~ur d't:ïlviron

;~.JUJ IIli1lhms clë r:.CfH. Les tri.:lns.:lctiün~ coml:lercid1l=s ilV,::C les püys t!uro­

ij.;.,.::ns ll~ S(~ "il.lÎ 5,.<1 (c qu' èi1 d2Vi s~s, l i~S dvui rs c;(t~ricUr'5 àu Tugo ont oimi­

nUI:; u1autiîllt. Cc: y",it t;;st J'twtant plus in'iui'-.ümt que -les cours des pro­

~uits agricoles d i 0xpur'tation (c~f~, caC~Ü9 nutamnent) "0 cessent de

chuter sur les lildrciks H1ùïHiié.:ux. La n~ntr\,;2 Je .kvisl=s diminue ûOîlC ûe

plu S t: II li1us.

!'-(uant iJll s,doc l'ii'!portcHlcè d2 CèS d~rnicr2s pour 1;.; d~\N:1oppement (j1un pays~

l'on compr~nd que les imtJort~tions de >Jiens de consuIIllTldtion sont d al:Ci)Urd~

yer. En ~ffet~ 11~C4Uisition dE bi~ns d'Jquip~m~~ts inciispensab12s au d0v~lop­

pement rie c~rti.:lins sect~urs importilnts SI~~ trouve três limitCe •

. ~ ·1 . Il ...
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Au cours d~ notr~ enquête~ il est dpparu que ces importations

sûnt to1jr~es parce qu'~11es constituent une sourc~ Ge r~ntre~s pour

L~s caiss~s d~ l'itat sous forme dé recetteS iiscilles. tri fi.1it j ces

t.ux~s unt râpport~ iJ l'dut 13 smriÎn~ de 1..77 millions environ pour l'an­

n~i::' lJ{jl.j.. i11~s Sè <.i~coupE:nt dl~ la i;1iHli~rc SUi'ldnte ~

hünu<:s (environ J.v0ü tÜiîn~s pour une vah;ur d l 211viroll 1.7~1 miHiùns

J~ f.CFi,j ;

v droit fisc~l : 16 p.100 d0 la valeur mercuriale (SU francs le ~i10 net)~

soiî: environ 56.ouu mille fCf'i1 ;

* tÜX,2 sl:l.tisthjue : 2. p.lUu dt: li.;. ICJ1eur CAF (Coût ~. tJ,.ssurailce - F.r~:t,)

suit ~nvircn j~.j4U luille ECFtt

il 'LiiXe Je P-.;ilyG : 2,\Ju ECf/:.jtonrlt:

s0it ~nvirûn 1.4uJ mi11~ fCfri ;
* taxe locale: 3 p.lüO (prix CAF + droit fiscal + taxe statistique

+ tax'2 U~ p~ljye)

soit eïiviron 56.70U raille FCFf-\. ;

'* tilllbr~ douàni~r ; ~} p.l:;;j (droit fiscal + taxe statistique + taxe Ùé.

p~"'0e + tûXi: loc;:';-/ld soit environ 6 millions de f.Cfl1.

L~ total C;~S tJXtlS sur 1ù vidmle I.:tait d'envïron 157 lnillions oe F(;F!~.

- Jolai1ï~ le:1virù1i <+.lÎûU 'comws lJour une valeur d'environ l.UÜY iîlil 1iOilS

ue EC":/-,.

Uaii5 œ Cos, seul 1~ droit foi sCill cflange llGJ francs au 1i eu dt? :)0 francs

h: Kilo l1t:t). Cli suivant le :Tlêm~ c;l~lirill(!ï;h::nt. nous avons Ull tûtd1 d'en­

virüii L,'J ltrillions rJ~ ECFH li..; t;.xes.

êt.:tnt donnL~ qUt: les tOnllùges aUYj:l:::nt~nt ci'/i.lque dnn0e j 1es süillliles p~rçues

pJr l'Hat en font uutant. (;çpelldartt~ il nl: fJut paS voir ce seul aspect

~ositit et ignor!;;:r 1<:::s eff~ts nefdstes dt; (es importâtiolls sur l'~h:v;lge.

~.- I~CIUi~CE SUK L'ELEVhbE
+" ... _ ••_~ ... _":~n" _,_" .

Pour mieux percevoir la portfe de c~tte incidence~ il convi~nt

J'abord d8 ill\.'!ttr~ en 0vidence 1t2s liens qui existent entre 11i}levag~ et

1 1 .;conomie d'un pays.

... / ...
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En plus de son rôle socidl et de celui de production de
prot~in~s anim~les dn quantitb et en qualitc suffisantes pour l'alimen­
tation hUlndine~ 11 "}levùge est un~ activité économique pour l~$ (,;leveurs
,nais aussi pour leur pays. Ue ce point de vue~ il constitu~ une source
Ge revenus -.:t contribue ainsi ii améliorer le niveau de vi~ des popula­
tions. r<UtlIi1t.T (H.L ci1;~ par uJr\TU (l2L 1e dit cldirement : "h: di}velop­
pement rapi ae de: l' ~ lc:vilye sous tout~s ses formes reprêsente une forme
ûriginale et ~fficace de constitution d'~pargne et d'Jpport de cclpitaux.
Il ne recourt pas à une suborüination ~conoli1iqu~ l;.:trangi:!re comme l'indus­
triùlisütion".
Il participe ~gdl~ment ~ liaccroissemerlt du Produit Int~ri2ur urut (Plrl)

d'un pays suivant l'importance qui lui est dccordCe.
h titr~ d't!Xt:::iîlp18~ ld part dt:: l'elevdg~ t..l'HIS l~ j-1hi est de 20 p.lVO dU Niger
~t de 12 p.lOu au ôurkina Faso (lû) 9 <.lU TU~09 ~:lh; ii'est que de 2 p.lùv"

soit \J".) p.lûU ûu secteur primdire (J9).

L'..:.li:::vil~t togûlais t:st r~stt: une: activité !ilûrgiildle les effectifs et les
taux dt crai SSdilC~ atS uifferentt!s e:;peces ~xpl oitees sont trop iai bles
pour félir(:; l 1 JU ..let J'un COii1merc~ extLrieur Y'entùble pour l'Etat. ilais~ si
llagricultur~ occup~ un~ place de choix dans l·ùconumie du pays (84 p.10Û

au s~cti::ur jJri'lÎJirt!)~ c'est qu'il lui ct êt2 l:lCCOnlè une attélltion toute
~drticulier~ par rJ~port ~ l'cl~va~e.

i..i.- Incidence sur l 'el~vage togolais

2.1.1.- Production

Compte t~nu des taux de croissance que connaissent les
animaux dU Togo~ l'e12vag~ n~ saurait pourvoir aux besoins alimentaires
de la population. C'~st ddns ce contexte ~u~ l'Etat il entrepris de pro­
muuvoir les productions dlllrfk.les natiùnales en creant des fêrmes~ mais
~galement ~n important les viandes congelées. Il entend par la limit~r

l'exploitation du chdptel ~t favoris~r ainsi son Jccroissement progr~ssif.

I~isi nous ~stimons qu'un tel but né sdurait ~tre atteint sans un ajuste-
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m~nt d~s quanti tes import~es avec le dJ~eloppem~nt de la production na­

tionale. 0r il sl~v0rE que ces qu~~tit~s sont Sdns c~sse croissJntes~

ülors qu<:: ;JüÎ:;Joxal?::iill2nt. 11.' cneptei ne connGi~ iJ<-lS J'èlJùlution positive

'Wt! U\~vr.;.lÏt t:;;traÎi!~r C'2tt.; IJrùtiquc {ta!)lcJu l \.: 5j. Par ctilleurs, ûes

t~~12JUX 18 ~t lY, il ressort 4U~ l~s prix ti~s vi~ndes impurtGes sont

l oeu h:.

6icn ~U~ l~~ vi~nd2~ cungel~~s ilnport~es suient ti~ qualit~ tr~s inf~ri~ur~

dUit vit.;jIJ~S lvclJb::> (Colk:y'açOn dt: bovins ;}.: t:;;,;,<;; i"iidis surtout d,:: 3èllit; Cdt:;:­

':iOril:'c. vcli;iÏlh:s l:l~vc\~s irldu~trh;ll<2me;rtLI<2ur prix fait '-i~'..:lles sont

L~ cÜ~~~4u~nc~ ~st 4U~ 12s ~lclveurs~ n~ tr0UVJnt plus ~~ d~buuch~s pour
leurs prvtJuits. Svilt ù,-,courl.lgL:::; ~ h: circuit J2 pr'oQuction s'en tr{juv~ p~r~

vidnaus locctlC3 ~t dbS vidndes conu~12es
d
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.. ~
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L;;::s l)rix des V;üfH.i;,;S C0;IÇ[;le~S Vt:l"iCUl:S dans lt::s principa'!es vn­
h:s <..iutres ~u;;; Lom...: sont ;ni1Jor~:s Je Sd J IGG f:CF!-\ par kilu. CE.S vidildes l'); 1

$,-: rf.'truuVf::ilt fldS ÛülJS l es vi l h:5 d\;; Jap::wng et ût::' bilssôr (taiJ l (';il.U El).

L~s ;mportJ~iuns a~ viJnd2S cuny~10~s constitue~t un2 im­
p(jrtdiltL~ SoJrc<.; cJt.' r<.:\It:!i1US pour c-:ux qui les iJrcüiquêm:. liais les bèl1(;fic2S

'-le cette Jctivi'\:,.: s'l:C(;ui,iul,:ilt dJ,'IS h~s !I1.)ins d,:, qU2lqui;;s individus, al:JY's

'-lUE s'il :'>'J.~JissJ.it Ci'':: la j:H'uJuction ilatioi1ùJ,~~ œtt02 lilûSSc :ilütktùir-:: dU­

relit d-: r,;;pdtL ,~,ltr\::: dt.: nù;nDrt:LlX ~Lv<2urs" cVîltl'ibuu.iit ainsi c.\ ômeliori2r

L niv':::i.lU ût. Vl<.:: >j'un~ plus gri:wk p;irti'J (k~I,;1 ponu1.:ltion. L~S 0levt'urs~

en ct: qu i l t:S conc(;rn~. [J~rloGnt o.'i riS i h:ur5 5iJlJi"i;~S de': 1·c:v~nL!s.
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i.2.3.- Fonctionnement des abattuirs

la cOIlItl€rcialisation des animaux :::st la seult:' activit~

rèmuneratric~ pour les bouchers~ alors qu~ la transfonnation des animaux
ên viande est lâ sèu1~ raison d'~tr~ d~s abdttoirs. Un blocdge au niveau
û~ lu production prive les premiers U~ leurs sources de revenus ~t p~rturo~

l~ ÎJon fonctiollw:;ment ut::, abattoirs. réduisant de ce fait trt:os fort~1Îlent

les rentrées dalis les caisses de l'Etat des tax8S d'abattagt:s ~t des im­

pôt~.

En effet, l'abattoir est au Ct::ntN du commero: cli:.: la vic:inùe av\~c en amont,
<:BS product~urs l:t~ ~n aval, 1e:s consornrmüeurs (31). Son bon fonctionne­
ment n..:c~s~ite donc une harmonie parfaite entre l'amont et l'ùval. L'abJt­
toir de Lomé (-Uffice i'latior.ali: des Abattoirs i3t Frigorifiques: ONAF) a

~t~ crGG en 1975, avec une capacitè nomina1~ de 13 tonnes de viandes pdr jour
(eJ bovins g 180 pt::tits ruminants ~t 4U porcins) soit 4.000 tonn~s par an
environ. liais dè nos jours, son taux d'utilisation efft:ctif est inférit!ur ~

25 p.lOU ue c~tte Capacité, contr~ 38 p.lÛù en 1977. la baisse consid~rable

de 1a d~"ïw.nde en vi an<1e fraîche exp1ique l il r6ductiŒl des abattages.
L2 d0fi cit du foncti unn~m\2nt U,;: l 'OI~J\F ne peut rndme pas Gtr~ comptn5~

par l'~ntreposage d~s viandes con~~l~~s, car ce dernier n'~ 1i~u qu~ lorsqu~

tous l~s autres entr~pOts frigorifiques 30nt pleins. En outr~~ la taxe
d'Gntreposaye i=st d'autant plus fdible i que 1zs tonnages sont iiflportants.
Lt:$ COllimerç.:..nts s' organi s~nt tiùi:C pùur stocker de yrùnG~s quanti t.:s pëltcJant

Uiî nomlire cil;! jours réduit.

C2ci cuntriùue d 11 augmentation d~s taxes d'abattages alors que l~s bou­
chers ont dfja du mal d 0couler leurs produits; ils ne parviennent plus
~ payer les impôts d l'Etat d'une maniêr~ r0gu1iére.

2.2.4.- Htiricu1ture

ùans un pays essenti~llement ~grico1e, l'üssociation
agri cu l ture-\:;1evage permet d' i ntr:ns ifi er 1a producthm agri co1;2 en VU2

~Iun~ autù-suffisance alimûntaire.
Parmi les productions t1nimd1es~ le rur.iier C01stitue un~ partie non neg1i-

... / ...



j2aDl~ ; la quantit~ produit~ par les animaux 2n stabulation au cours

u:un~ dnn~2 peut être consid~rable. Les d~chcts d~s animaux repr~sentent

Urie.: exct::11entc:: rumun..: copab12 dt! contril:tw::r '-' l'.ldi:;lioratioi1 d(~ ld proàuc­

tivite des sols i~t par consequc:;nt d'assurer aux pdysûns leurs subsistences~

t!t tlvem;Ul::nement li'.::S rCVl:I11.1S par lù. ventf: d~:) suriJlus (je production. C~ci

p.~rr"let c:il ùutr2 ;j l'o::.tat ul,; r-:Guire consitid'alblem~tlt les quantités d'~n'Jrais

impor't...:cs annu", lleiTl~nt.

r>dr ûilll..:urs s 12_1 ë:fforts que Goit fournir l'ùÇjriculteur plluvent Gtr~

llimiilu'...:S ::;râcc fi l't.:rH2r~ie G2S dnÜJ1E.iU;( qu'il PÎ.'ut utilis,~r IJOU' la cult!.Jrc~

att~ l,.;..;.

L 'a;~atta-ji;; U(;: C,;, anÎP.1dUX ~n fin (l';;' carri~ri.~ L'st l'un d€;s facteurs dl:! r'=us­

Sitd de c~tt~ assuciJ~iün. Les importatiuns J~ viand~s vont Jonc d l'~n-

l:. 2. i~. - C,;ôma<j2 ou sous-emploi

La perturbation d~s circuits Je production et d2 crnrnner­

cialiséldün jJeut conduir'<;, au suus~ei"ploJi dl;S r..-,,,,i0iitS du st.:rvice Je 11l:1~vù.g2,

Gant la forfildtion cùütc tfi.:S cller' ... llt~dt.

Pur .;;xe,tlpll2~ les früis dl: forlilatiun cl l'Ecul~.' Int,_r-ttats d2S Sciences 8t

II~ûeciï'lç' Vét:.:rinairo:;$ (t:.I.S.II.V.) dt: uê.\;or p()url'ijnn~e 19ü7 ûnt ~tl2 ùl~n-

viron ~.20J mille francs CFA par pays et ~Jr dn au titre d~ la sulidarite.

Cettt: SOïmn~ est HIJ,IOr2':: [~e l.!5JÛ mil l t: '?rdllCs Cf-'t-\ \:mvi rOll jJJr pays et pdr etu~

dant. Or lu 'i-orrilatiOtl dlu!! vGtêrinaire (1 l'l.:..L.:.. !·I.V. durt: 5 ans. C'est donc

tuUt2 la politi4uC de form3tion d0 s~s agents v0t~rin~irès qui est remise

~n cause lorsquu l'Etat favorise ces importdtions.
Par ailh:urs~ dans h, C&5 ou les soci~t~·s vU ï'~rr;l~s d't;;levage sl:raient i110e­

n~~s ~ reduir~ l~urs activités, conWfie clest l~ cas d~ la ferme 8cthania~ d~

la ferme ~vicol~ de uaguida, u~ l~ Societe kviclllc Togolaise Araue-Lybienne~

une cO!TIjJress ion du personnels 1 0n su i vra it.

Je pllr ces àifh.:r~nts asp2ctS:l il appdrd Tt qUè tout ce 'iui

influe sur 11~;lcva:Jl..· sc: r~:Jl.!rcute ini21uctdi)1t?lil2nt sur l'économie :ùu pays. 11

S~ trouve que l'impurt~tion a~ viandes con~210es au Togo fait partie de ces

facteurs ùefavorablès.

• •• / • 0 •
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Les ménages qu; ont l ~ plus fa i b Ît-: rt:venu sont ),:;$ plus nûm­

~Jr~U)i au TUljo. Ur pour h: pr; x d Il./il Kil û dt: ',ii i'ii'HJe ~ h: consommat~ur peut

Ü"::;i\.,;t12;" .;;11 plus du kilo ue: ViallOl:: con::idüE: -cous leS in~r~<.iù;nts n~c~ssQir2s

~uur cünf~ctionn~r sun r8pas.
L' lmportûtioil Je ,~(;S vLn-';cs p~rm•.:t ÙÙnc cl là j1'Jpulation pauvrE: OÜ consom­

i:!<::r (k li.: vidnti..: cl\;: Fiani!:r'I..: rcii1tivement rcguliJrt:.

3i L:!s viund8s cùng~l-=f?S import~2s éI~isseilt donc n';~:::tivem02nt

sur 11~c0n~Ji~ 2t sur 1121~vag2 du paj~j 211~s amJliur~nt par cantre le

nivt:~~u I.l~ '.IL' LIU conSOniilJteur. dais de par les risques sanitaires qUi;

Lur' COllS0ill!ilatiûil !J;,;:ut GI'1J":1idri2r') C~tt\:: i:rflucflc;2 positive Cl..:vie:nt dès

... / ...
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LHAPITHt i II~CIJENC[S SfHHTAlkES

1.- Import~~c~ du contrôl~ sdnitair~

la viande est une denrée perissa~l~ tr~s sensibl~ aux alt~ra­

tions Pll)'sico-chile1iqut!s comme l'oxydation~ et aux alterations microbiennes

t2ll~s qu~ la putr0faction. Elle peut donc ~tre source de maladi~s pour

c~ux ~ui la cüns~nmQnt ou ~ntrent en contact avec ~ll~. C'est en c~la

qUL se oefinit l~ rôle du vet~rinaire. qui intervient pour protéger d la
(;"1.\

fois la sdntc ;lUmeline d lû sante animal\:l. ddpistant les viand2s proven~nt
"

d'anim~ux malad~s~ port~us2s de y~rmEs pctthoy2nes~ mal conserv~es ou ren­

f\:r"iùnt tÎt:s suustàiK~S tuxiques. LI:: véterinJ.ire prûc~de au contrôlL grâce

J di fh:rentes r.léti.ucJcS :

- ph.i'siqut:s, pJ.r mt~surt.: du pH ou de l'ùctivit0 de l'eau

cnimiqut:s ou biochi~niqul=s~ en <.ioSdnt l'alot~ basique voldtil total (ti.tl\fT)

- microbiolo~iqu~s~ en iû\:.ntiii.:.tnt et en ûf~nomJJrJi1t les jermes.

tli ùutre. L~ control" Si:Hlitdire p~rm\.~t de d.:t~rminer des criteres dt qua~

litt: lÎr:S ali'i,...:ncs. conduisant ainsi fi imposio:r l'interdiction ll~ l'ilfipor­

tutio;'j ùU Ut; l'I2xpûrtation des di~lIrées jUg0t~S non conformes.

Il ~st Junc imp~rJtif ci~ proc0der d l 'inspectiün sanitaire

sur tous l~s ~uints du territoire, aussi bien ilUX frontiêres quia l'inté­

ri",ur GU pays. de: !il~l;le qu'd tous li-2s stades du proüuit~ tk: la production

b ld COIOl"ik:r..:ial iSi.l.tiofl.

2. - CiJl~rKuLE ut LI HYûlirü:: utS VlrtlùJES Cui'KitLEES 1. iPûtrrEtS MU TuGO

Vin';jt quatre ht:uri.:s dU moins aVJnt lldrriv~·: <.le ces viandes~

llim~ort&teur dvis~ 12 vet~rinair~-in~pectGur. ~n pr0cisünt l'heur2 ~t le

li~u du ~~Dctrquen~nt au port.

Une fois sur les lieux, 1~ v0t~rindire verifi~ les documents d'accompagne­

lih~nt. proc~!de ;} l'inspection prùpr~lïltnt dit~? de la tltnr6l.:~ fait procëder

a d'6vt~ijtuelles ûrliilys0s ;je laDoratoires. ct èHfin prend la décision qui

s 1 i 1~lpOSi.:.

... / ...
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2.1.- insp~ction a~ s~luurit~

:c .1.1. ~ uocuments d' accompagnelil12ilt

L,:s viandt:5 l:tô.:Tt tr;;Hlsport~2s ;Jar bnteau. les prillci··

~JUX ~ücUIA~ntS ci ~xamin~r se limit~nt dU c~rtificdt ae salubrit~ d ' origin2

~L dU Ji3qu~ d'~nre~istrcm~nt cie la temp~rature sur le contaneur. Le certi­
fic~t ùiurigine d~ la Jcnré~ penn~t Je confirm~r ou J'infirmer la cunfor­

j;litt! ~û pruduit. I1 iJone un certi..lin ;IOiïlbr'c UE: mt~ntions~ iJ savûir

1(; nOiÎI tlU prJdu it et 11 1::5 p0ct: liont il prov i b1t ;

.. le ;JJ.i'~ (,'ori~inè.:

I~ UJt~ et l~ li0u d~ l'~uatt~g~ (auclttoirs ~gr0~s u l'exportatiun) ;
- l~ aat~ Oc con~~lJtio~ ;

1l:: ::'lj'y~.l (ie trunsport ;

co L (\c.;.tt.: l irttÎtt: d~ COi-ISùï,-llnùtion •

l'lJ~iltit~ ,::t !-1 si;n2tUfe (lI,i v~~ü;rinôir~-illspectGur ùyant inSpi2ct2 h

JI::Îlr,..:c '.lVi:lllt $ÜII c;«f.-";;uitiml.

l>.:: cl;;rtif"icat u'.dt en principe ~tre r~ùigl: fi 111 fois G1nS

lb lungu~ ~u pays J'0ri;in~ ~t en irunCJis. ;~is nous avons const~t~ c~r­

tJins CJS où il .~·i:~it U(dtjU';~iil(;rrt en an::Jldis vU ~?l dlh~man(J. Il \2st vrai qUé:

C<.: santdes,ill\~iltiolls ·;,SSâ. faciles d tra.duit·8~ m..:is nous pensoîis que uêS

~rreurs ~~UvEnt survenir ~n par~il1es circonstances.

ln cc 4ui concerne le cont~n~uri le v2t~rinŒire s'assure
Ci::; Id constJilC..: ÛL "lil t',=i;ip;.;rature dur'ant tout h~ trilJ~t 2(j verifiant h:

uisque du U,~riflorfl;.::tn..: ,;ilr'':9istr~ur apt'-:=s .ivûir ~j~;,lomb.i ct:: Jernier. !iais d

';',,- :5uJt2t Gsaldil\:nt s IIJUS ùVüns pu CUilstd.ter qUI:; d,; i1ùmbr\::ux tharmom~~tres

n'~tclient pdS plom0cs ~ l'arriv~~ ; ce qui p~Ut l~isser suppos~r l~ p05si­
uilit~ d~ jr~ud~s lsuu~titution J~ disqu~s)

~.1.2.- insp~ction a~ la vidnde

L'uuv~rtur~ au cünt~nQur S~ fJit nGCe5~dir~ment en

... / ...
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pr~sence du v0t~rinaire-inspect~ur ; C~ qui lui donne lloccdsion d~ d~tec­

t~r c~rt~ines anomJlies illclcroscopiqucs mais jussi d~ dGceler d'éventuelles

uJeurs ~normales.

Un cünt~lIeur Iii:: Joit prendr~ que 1" viànde d'une ii1GiTle
2SrL~c.~. Or il ... rrive 1..\ Lam\: (lèS CilS OÙ 1es ilnportateurs j font mettre ci

Id y'iJi~ u<:;s eJ.rtuîlS ut: ci/air de VOldin~5~ de Viùilï1l: G<,: lJu\fitls ~t même

U~ vldnde d'autres 2Sp~C~5. J~s remarques l~ur ont ~te fait~s ü plusieurs

rqJrises puis Url;.;' note circul",iY'\:? h .. 5 a sor~.rl1é de nt: charger que des

:Jruuuits cJs m5rhi.:! t!SP':::Cc ",MIS 'l:S contéoeurs. fuutl3 ûG quei ~ les bons ;j

~nI2v~r n~ l~ur Serent pas deliYr~s par 125 s~rvices dè ûouanes. i~is

;:""': L! n~ 1-::5 d jJolS 2i:ipi~d~e Q(; cmlt i nUi?r.

Sur l 1 odO1..: il 11 J::!I2. ct sùvoir l~ cartc;i1. l' insp'2cteur v~ri­

ji~ ld conicnl1it2 C2S inscriptions av~c c~112s du cErtificat d2 5dlubrit~

ct 1 Ut'1 ~i il,,:.

J.! ou d12ux cartG'IS9 pr-.;1E:'I25 dU ÎldSilrG d cor'rl:s~on(jant li un..: espl:ce ou

,; u;, lilorC,.;:dU tic;; d0coulJ"~ C(mik~ Svnt ùilv;;:rts pour perm~ttre de pruccder

l l'c:Xû.Hldl 0rS,,;,w"l<.:ptiqui.: uu produit é.lVdilt puis apre::. ù~CJn9èlation (cou­

l~ur~ ud8ur 2t ~v~ntu~llem~nt guGt).

~.1.3.- ~xJm~ns d~ lJDOrdtoire

c~s J~rniers ne SOht ~ntre~ris qu'en CdS de jout~ unique­

I:;,mt ; Li C:~lIr~:d i::st alors miSt': >::11 cvnsiJi1.:-'! Jusqu'ù obtention Cies r~sul­

téitS. lis pi::UV2i1t ç~:;ih~iôlc:nt être (:·i~r\;CWi.::$ pour un ::.imple contrôll::: û~ rou­

t1ne~ iiWis ct: tjp.? i'll~st qÛ'J tr,,;$ rdranent titis cn ot:uvr~. ill eff~t, lE:

proiJ12iiie de li) pris,.:·: ,~n charfJ~ lies tinû'ysls Fl'dt pas r·jsolu.

Jans les ueux cas~ un pre1~veH'l(;nt est ~nvoy2 .§i ,'Institut d'djgièn2 d<:::

Lorl1c} Ci1r le Togo lolanqIJ2 dL' L:t,oratoiroi.:s aVdC ùes structure·s aàe:quat:.?s pour

Ci.:ÇCE fi li.

L~s rec:\.:rciles port~nt prii1cipJ1èrn~nt sur h;s yermes patil09(~neS \sa'monl;ll~si

stli!:iellcs~t\cht:richia coli~ sttipÎlylocoques 9 clùstridi{,~-;,c')i sur c~ux de! con­

tdiilination f0cJlê (cûliformes et streptocoque!s fucaux) '.::t enfin sur 1-':5

leVurtS ~t ffiuisis3ur~s.

... / ...



- 55 -

LuS r'2su1tats Oi:>tenus juS'-1U'U nos jours ont ~t0 n0~(ltifs pour l~s germes

patnoyeo~s~ ~t suuvEnt positifs pour les dutr~s~ mdis d un seuil pas é1eve.

Siqna1uils qUl! l~s c:clwm:i11o:1S l:Xdlftlîl\;S proviennent d~S cClrtons prdeY~s

:>üit (lU i)Ort~ soit Jans li::s 2ntr~pôts frigorifi4UdS) mllis jamais sur l~s

:fkH'CIi(;!S U-: G~ta.il.

,"Gus CStii,llJilS 4U2 c.-::s rt:suitats Ik sont ~dS fi\iu1es.

GU t'dt de la rdrt:t'.: (/I::S dnà1js~s r';;iltY'~pris'-;s i..J'Uil I2 part~ .::t c1';;1utre part

ptir la r.on r~l;r,'s~ïltativ;t::.:. '.)\:~S cCIld;ltillollSo Mucune illvesti~ption n'est

T'diü~ uU ToSju uans h~ se:-IS tle li:< redierchc: de 1(\ rd<.iÎoactivit\'J ni des rJ­

sidus m~ta001iqu~s ~~S antiDolis~nts. L~ ~ut~ri~l fait d(faut. mais surtout)

lt:s Mut'JritJs St; corrtdltGnt Je: rairE: cOndct~lce aux pajs ;~xportateuïs en

s~ 1);lSctnt sur lèiuit qu' li est illtf;rdit ut: r'ecourir il ces procGd2s dans

u:!s fJ'.t.:/s. l~ei.lnmoïns~ depui::i llaccidtmt <1:.:: TCliernobi1 ~ il est exige un
certific~t atttstJnt Que l~s vianJ2s qui drriv~nt JU laya ~e sont pas ir-

fout(; insp~ctiun i:St sanctiÙIli1~'; par lu decision dl: l'ins~

;-ectt::ur. S'il JU~i;:: la vÏi.Hld~ propn~ li la cl.msommatioll) il Jt:1ivr~ \.lU prû~

~ri~tair~ un laisse~-~~ss~ro Jans le cas cJntrair~i il prononce la saisie.
Cette uerni~r~ est suiviE d~ d~natur~tiDn 2t JH ~~struction ~n pr~s~nce du
1!0t0rini.:iirE:~ ûu pn,ltlridJire èt Jes ujè;,ts dl.:: 1d dOUJ.fh:::.

J>-:s CüS dSS":-': rares ..il.: sahies pOUt' t-iu'Cr~ft.lction (l~ contiJnt:ur aYdi'lt suiJi .

tille ût;COn~01dti()il dU cours du trc:r,sport) ••.~t iJour p.::r~mption. ûnt êt~ en­

r~gistr2s.

L02.- Surveilldnc~ d~ 'l'hygi~ne ciu circuit commercial

Ld surv2illance d~ c~tt~vgi~n~ ~st Jssuree dU tant par lèS

d::Jents du service v~t~riil':lÎre que par c~ux du service de l'hygkn~ puolique.

El1t:\consistt:: dl un cord:rôle dU nivt:uu d0::S ~mtrç'pôts frigor'hiqul~S et au

niv'2au\'o2s puints <.iL; v:.;nt~-. Lts moyens dl:: transport ne sont pas conct:rnès

pÙ.r t:~ contrôl~.

\
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2.l.1.- Entrpôts frigorifigu~s

r.Jt;S contrôles irilprovi ses sont organi s~s eH ce qui COîl­

c~rn~ les ~ntrep5ts.

h C~ ni yt?JU Süi1t y\.:ri fh:~ :1 a propret\;;' corporellG ~t v~stimeîltai rI:' dü

p~rsunn~l~ l'iljyi~n~ d~5 locaux ~, au mat~ri~l~ 1~ mooe JI~ntrepos~~~

et 1.::, t~liîperJturl;' il cù~ur (j-.:S Vidil02S ; un t;ll:t'ŒJiïfdrt::: 2xtérh:ur indique.?

~n outrê l a tl~mp~r;~turt: Ù2S CilùiTHJri::S froi des ~ itlii i s très SOuvènt l' i nspec­

t~ur' pr0nd soi il dei a vt;rifi er lui -mêiiiê uvee son pro;>rê t,18rrnometre.

Il s'dssur,~ I2gal~~rrli;nt que les Genr~es n~ sont pas dî contact direct uvee

le 5ûl ~t qu'il n'y a pas de fuite d0 fluid~ frigorigêne.

Les ag~nts du s2rvice de l'hy~ifne publiqu~ pour l~ur

p.lI·t~ v'..:!riYîdlc~ üutrl2 cr.::s précl:(!\.:nts ClSP;~cts~ 1<:: vdlidit0 de la carte

dl; s~nü; Gd ml::mDrte:S du p~rs()nnel. t:n cffet~ C·JS (.h:;rni(;rs doivent dete~

nir ~ne cart~ 4ui n' 0st d~livr~e qu'dpr~s ilvoir eff~ctu0 l~s ~nalyses

n..:c~s.sair.;;s '-l l'Institut ù'HygL:ili2. La validiU: cie la cart(: dt do::: G mois.

L~ Sililtt: du p<.:rs.onnel est rL:9uli~rt:lfIent suivie pür lt:' m~ûeeir. de l'entre­

I:ri St.'. Lc:s èmpl018s sûnt firot~VI2S contr-.: h. troiti et p-ortt:nt des 1> l ous~s.

jJ'urie iTiüni~t'c' geliérdl\:!s l'hygiCne (jans les l:i1trepôl::s

~st ~cceptaole~ sauf pour quelqu~s uns qui sont t~nus en aversion par

les servic~5 J~ l'hYJi~ne ~ubli~u~.

L0::i r-i squ'"s Û~ .l:';ficttUrLfcion u~s prot~illl~s l i ~s i:.ï lù ûur'.::~ dê swc~:age

sünt n.?gli:;~'âiJh?s~ ca!' h: stocKa0C: ~st Je cûurtt:: dure'2 dans l~s cililmDres

frJio~s. Le r~nouvel1em\:nt pt:rmûllênt Ui::5 stocks fait qUI2 les cl1amores

froidês ne sont pratitjuem8nt Jdmais Vill~S i::ll vu..:: du l1i::ttOjage et d~ la

ci~sil1f~ction.

Hc.ii5. h. lfiùnqUl: ta\:.' mOj\:ns ini!J j la üis!'Josition des ayents

de contrôlE:: fllit qUt; 1:..::> sorties sont trcs rar(~f!lent oryanisées {une fois

p~r mois)i alors qu~ 125 vian~es arrivent prdtiquem~nt tous les jours •
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~.~.~.- Points de ~cnte

L2S @a~Jsins dut~5 Je vitrin2S r~fri0erant~s 0U de con­

J.:.: li;..(.~urs ~0i"i: cgd 1l::iJildït conc",rrkS pa r cette survE:i li ance. L~s mêmes con­

ühiün5 'lut:; pr~Cçû8inf;12;1t y sont veri ri ~e::). Lé:! 4ua 1it-.; u(! l' :IYüi ellb do

cette ~tape ~st d~jd ~lus dufectu~us~ que dans l~s 0ntr~pGts.

t.('.Jùnt ~ux i!1J.rc:!cs dl:: vc:ntl3 i:;.U oi::tail t ils fJn.t rûrelne:1t

1 i ùDJi.;t ü'WI COITtrôÏ(: si:iniV,";rê~ ülürs qUe c'est ld qu1il y a les plus

~ros problèmes. C2sli-:ux SOilt en i:h!;;t fa\lord.bh~s 0. toutes proliferation

rnicroGh:iIÎil; du fait tic. 1.:1. :iiaUVdise Gualitl: du matèri,=l IJtilis0 [;;t d.::s nom­

or~uses manipuldtion~. L~S 2tals doiv~nt ~n principe êtr~ a plus da 70 cm

du ~ul ~t prutJ~~r J25 pJss~nt~ pür des plaqu0s J~ ffiati~rE lüvable plac~~s

sur l~ tiL:\I(,H1t~ l€;s côtçs et l~ G2S5US d~s ta~h;ttE:!5 (iJ). 11s n~ r~l-lon(.h:mt

pas ~ c~tt~ eonuition sur les murc~~s tog0lais ~ ils sont Q l~ m~rci des

CJUri.iïits uldir~ déS souillurt!$ par 1t~S lJatt2~) ou -h~s 2:;(Cr'.:El~nts lJ(;S in­

S12cti0:i qui pdsserJt dëS ill1motldiees aux produits, et acs. clients qui pren­

f"!fit '::;') rIlùi,' l~s mür'CédUX uva1tt Cl:':: Si:: th..:eict.-r.

rjar uilL.,urs~ CeS victm.lt:s COn9t:l~es il';; doivent êtr.2 llliJint~IIUt;;S ,Hi de~lvrs

C:ô e;liil,iures Hui des que p<?ncJàilt U(I {;-:;;,ipS tr\.. S court. ur, 1~s revi::ndeU~;,;;5

,~xiJost:nt p"usieurs canons sous h: s)L,dl Lrûlant. ën fin Ii~ .jûurnGl:. c~s

CdrCûllS sune remis cil cOi'lçl2l~tion pour' suu'ir (\ il0Ullt::ùU une (jt!euilj>;;latioii

1~ jour suivè.Hit. Il ~'lèilSUit un cycl~ 02 cun~fc'liltiun - d~coJlyt:lation,

Dr'jsùl1t Jinsi ï~ prillcip~ du trl.:pieû J'c i1ül1vuisin (produit saini froiti ll

0r~C0c~ ~t froid continu). Un produit dcleongelt ne doit pdS subir de recùn­

Jcli.itioi1, sauf si la d-::con;;J.::ldtiOiI J n\~ filitC iiU maximum ct +3°C i d 1 apr(;5
:<ù~StT cite par' i<uU.\ (Jl).

En efft:ts"~ t'rJia ne ùdt c;u'inîlib2r l'activitt: microbienne ; c~lle-ci de­

vient ,::xplosiv~ ,)pr i
;;::; 1<1 d0con9C1atiùflii ll?s gern\9S ps)'chrotrophes (germEs

J'dlt'~rationsj multipliilnt l~ur dctivit.:! -.:ntrc + 2 ti: +)oC, Tes germes
pdth~gènes voyant l ..:ur di:.vel oppement 'fi.!vori s~ ù +2UoC.

~n outre ll ld ehdleur favorise le ph~nom~ne d'oxydation des lipides, entrat­

nant une lipoly~~ responsable du rancissement ou de l'oxydation des acide~.

gras g uvee la fqnnatiun de peroxydes toxiques.

,1"
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V~st autant Uè 1"dcteurs qui font qUE: sur l~'!s WJrct~~s togo'lais~ l~s vi~lldes

VeiiOUE:S su r les é;ta ï S !2t l es \Ii andes co l port~;es ~ ,prds<2nt€mt des traces

de putr~iaction autant d6Dutante' qu~ profond~ti Jes cuuleurs variant Ju
v~rt dU noir 1 Je mG~k qu~ ues traces ~~ moisissur~s.

fous ces fûct<2urs favori sc:nts nE.: font yU 1 i~ugr:'~nt2r l ÇS
risques d~ contamin~tiQn dQs d l'ing~stiun de ces ~iandes. Clest pourquoi~

il est d~plùrable que ce lieu DU l~ plus gr~nde partie Je la populatiofl Sl~p­

provisiûnns~ fasse 110bJut Jl un contrôl~ sanitair~ pratiquement nul~

f a u t e. Û~ m 0 yen s. Pour parfaire 1~ tableau~ 12S rev2ndeus~s

ont un~ mani~r~ discr0te de S~ signaler la prCs2nc~ deS agents d~ la sant~

publiqUt~~ rendant a"lor:; plus àifhcilc i2i1{;or,~1'ês rares missillns roipn::ssivi::s
~"trepris~s pdr l~s inSp8ct~urs.

L~ risqu;;: U~ llimportdtiùn des \tii"iildcs cungelêes sur la sant.::

dnimale est pratiqu~ment nu1 5 les dnimaux n1cltdnt pas en contact direct

~v~c CéS u~rni~r~s.

L~ mani~re u I 2fl"Qctu'.'r 'I~ C'"lt-o-l "t . T'"" "" - UI 1 ~, SJ.lîlalrc au 1f)\jOj I:'t

particuli'2rèm~nt dU niveau U2S IJOlnts Lk vè"t~, nous incite i.l .:dfirmer
que lèS risques )uyuelsest soumis02 "la popûia'til,;] sunt trüs grands; ris­

ques li court t,mile:: aûs ~u)( i{';croùrganiSfi125 '.:t risqur.s cl lon9 term€ li~s

aux residUs mjtdbuli~Uts ces ~nabolisants et J le radioactivit~.

3.::::.1. ~ ,.; croor·jan i sm~s

L~s "travaux dt; 1\\JUil \i 37) St'" l Q" qu,::il," t i,,· '"'. l" '- uactèrlO O:1i qUt::
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des viand~s bovines conge1~es import2~s au Seneya1 l ont prDuv~ que

- 37~23 p.lUU d~s ùe~antil1ons pr~lev(s j 1'arriv0e dU ~0rt ~t 41 p.1Û0

de c~ux pr~l~v~s sur les march~s de Jjtai1~ pres~ntai~'lt un~ contamina­
tion supuriEurl2 cl 1& nonnE: ~Il vigueur pour l'.:'s micro0rganisiilt!S aàOJlies
l: ::lOue ~

- j5~Û~.L p.luù GeS .:dlantillons ïJrl?lcv~s dU p.:wt E:t i}U p.lû{J de ceux pr0­
lëv~s sur les iilcJrc:1L'S ù~ J~ti1i1 ûV"il:llt Uï~ê CUilCct!i!incltioil supr2ricure
" 1Q. ilOI~i,la 1e pour 1c:S eo1i form2S Ceaux

- h~ pourcentdge dèS stdpÎj}'10c,)ojUe;5 .:;t c10stridies .~ dU]m~nt&it 2ntre 1 l dr­
riv,,;;e 0t la dis'criùutioi1~ ind191~2 l'0tat cO;i!:i,=lG d~; ces viandes;

"" lè ~ênre Sd1monella Sll'St rl:vdc dbs8nt ueS é.Jl \)ch<.i.~d:illoiis ôna1ys(:s.

Ce u~rnier cas nl~st pas ~tonnant Jans la; mesure oJ les
S)tmne:; non co"lifor~nüs en ~l:n0rJ.l et 1'25 sa1i1lunl~l1es érl pdrticulier~ SOiit

tr~s sensib1~s ~ ld cuny21ation. ~u~na ~i~n m~~e c~s vi~nd~s ~taient porteuses
de ct:s gêrmes ·jU d0part. eiles aOnnCl"dit::nt dE:S rt;sult"ts nC~!jdtifs d l'dn3.­
ljse) Cbr le trDit~rn~nt pdr 12 froid les durci tue.
Ï'~r ailleurs~ ks liJ\;tiluùes Lie rccilercht:s d~ Ci:1 S ~l,;r'm;~:. sont remises l::!1

cause par de nombreux aut~urs.

0dns tous les cas, une reco~tamination est toujours ~ossible.

C~S diff2r~nts g\?rmes d~nombr(;s sont trds souvent la
~CdUS~ des ~ltêrdtions ~t d8~ taxi-infections alim2ntdires. Jne transpo­
sition U~ ces résultdts aU fogo ldiss~ tntrcvoir li~ uan~er qui. ~ notre
,a~is~ ~st trt:s üf1portant~ It;;U &garli ct l'hy'gi.':lle qui r0:Jill:: éJU nivc:du des lnar­
ch~s de d~tail. Les principaux risques encourrus par les conSOR~ateur5 sont
h:s suivants ;

les stüphy1ocoques (surtout l \:!5 souches pi! thÙ!]lneS th: Staphyl DCDCCUS
aureus) prDduis~nt J~s tuxin~s qui sont r~spunsilbl~s Je gastrû-~nt~rites

JpyrC:tiques. t't:;st -::;ollement le CilS J8 clustriJium pcrfriil9t}ns I::t de

eUlericrîÎi.l cvl i ~ ce d'2rnier n~ fais,mt J.iJparaitr~' d~s trou0ït::s chez le
consommitteur yue lorsqu'il ('st ·in!j0r~ I2rl nombrt:: important
\
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- C10stridiUill botu1inUlll (t.}'pt;; j~ d tjtJ~ EL germE; telluriqu€ tuxinogJfl<:!)

~st r~spünsaD1e au botulisme humain. Clest un~ intoxination tr~s grave

SE trdciuisant p<.lr des symptôlnes principaL~mE'nt n~rVl:UX (~t ccJ.pablcs dl'e!n­

truin8r ld "tort par (Jara1ysi,; r<.:spirJtoiri:... ::;cn impurtance ri.:sid", i;iussi

JJn~ le fdit que le danger exist~ partout: dans le mi1i~u ext(rieur.

ti~ns 1~ sol~ sur lt;;s cdd~vres. ~our p~u 4U~ les conditions dcvienn~nt

favoraüll:s i Li. toxin-:: ~st s~crGc~t; .:t !:i()ui1ï,~ l~s ,dimërtts.

h priori i le JanYJr n'est pas três grdn~ dV2C C~ y~nr~ de germ~» car il est

anà';:.;robiG. :Iaisil(~ conuitiulmem8î~it ::>OU5 film pLlstique dOllt funt l'Ciojt:!t

les vidrldes cung.::le:es iirlportées dU 'foÇ(;~ C()11StitU'~: l'Uîl des principaux fac­

teurs favoris6nt son activit~ (conuitions J'dna~rubiosc parti~11~J ;

- 1e~ stri::ptocoque5 occ(lsionn~nt il!;,;5 infections ds 1cl sjJh~re l>UCCa1(; et

de la jJ~ûu~ surtout l~ "type: .'\. IJour c.;rt~iilS i.i.uti:urs~ li) pr'~s~nce ûes

strejJtoC04u~S du typi.: lJ Û:.lilS ld è(filrëe Sigilt: L~ prt:sence du virus (je

11 h~patitt:: li ;

- les :shigel1e~ sont responsablas de yastro-ent~rites connues sous l~

iWlii lÎe dYS€i1i::2t'i e Gac i 11 il ire: dwz 11 hOlf'llè. LGS su1mone 11 e:; provoquent

L:gah'ment le m~me type de tùxi-ird<!ctions i.llim~ntaires ; elles rept'0s2îi=

t0Dt les ~nn~mis 125 plus redout~s de l'hYji~niste. Je plus ~ü1mone11a

typrd (actue112ment El:J(~rVI~l1dj .?st responsû01i:: Je la fievre typhoïde

Cl1t::Z 1 l hol1ll'Tic; et S;;;hlùn:..::lla pilratYPilÏ (i'~~ l:>~ C) ûccasionr.;;? lk~s paratj­

pMïd~5 hWllainl'::s.

uutri:; "leur action Jirect'::)1 l~~s microor9ilnishl~s peuv·::nt

entrël.1ncr dt:s alterêltiuns (j~S lÎeflrli2s qui i apr;2s ingestiun. provoqul.:?i'lt

d~s taxi-infections. Les plus importants sont :

- les Pseu.domOilJS i qui SUllt Ùt;;S germes trl2S uiJiquist~s Jt piym~ntug~i1E:S~

respansab l cs des col or'dt ions vt!rtes ~ rouges ~ urUfl2S ou Ini xt\;!s. Il s s~

a~v~lopp~nt aux U~SSdS temp~r~tures ;

1e~ protcus~ qui sont r~sponsd01~s des putr~factioGs des d~nr0es t~lles

qu~ la viane:.:. t:i1 nombre important ddns 18s viandes llid1 n::frigérèes~ ils

provoquent des toxi-inf~ctions atjpiCjues ;
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- l~s champiynons (muisissur~s~ levures) peuv~nt d~grdder les 1ipid~s,

Jenaturant ~insi l'a1im~nt.

L~s micrûorgdilisffiêS sunt câpùb1~5 par ailleurs Je <1;:;­

~rJd~r les prct~ines Jes d1iments ; il sl~nsuit une Ilydro1jS8 avec lib~ra­

tion dlamihes ~~ d0carboxylation ou de po1Yilmines~ pOUVd~t occasionn~r

ld choc histaminiqu~. Ur, la valeur alimentaire des viandes conye10es est
dCJà fortei1ld.t diiiiiUUct pdr 1t: stocil:.ùge j llàat conç;e1{:;'.: ~t par la <Jecon..

g~lJtiun ult~ri~ur~ (37). 'rout~s ces p~rtds ciiminu~nt donc les possiti1it2s
d~ couverturt des bes0ins en prot0in~ ci'urigin2 animale de 1~ population.

La cons0qu12l1ct: sur "1 cl Si:HIU~ IIUïlid i ne est enClire pl us e12­

V;~G quand lion cons i uiJre "1 ~s sourCêS (Je contù.mÏf.cltitHI. ûutrel l ori gi ne ,.;n­

doyèm.. dl:~ 1ct contamination, llurigim. I.::XOjdîc 0xiste et son ralt: èst des

iJ1us JI,;!termind;rts.

La contamination 2xog2nc. ou s~cû~Jair2~ ~st assur~e PQr

~ l~s v~ct~urs anim0s

~ 1l n0li1ilh':, qui trJ.nsport~ soit passiveme\itles gE:rmes Jl une àenr,;:é
$ouil h:ej Uil\2 denr~t! propl~~ ~ soit "lui ~i1Se;;lence act i vE:i"nent ce11.2S-

1 ci CŒiliflt: purteur sain. portEur' ~uêri OU cilroniqut'::~ ou COril/ne . :ndlad~..:o

JJns ct: demi er cas ~ 11 homme transport.:..: SùUvênt des sa 1mone Il es i

clest l',::xbflpll:: Ut:: ;iarie T~/p~lùïde. U:1l2 è..iI'I0riccline qui épr~s guéri­

sen cl 1 UlIl: fi èvre ·c,:ipi101.je ct en tra in;.; 1,3 illort de nombreuses jJerSUnÎl8S

aux U.::).;,.~ parc.:: qu'elle ~ta.it -:rilployr2t.' CIATlITIC cuisii:L.:re. Il tJ'Ll(lS~

porte 6gi)lerl1~nt Jus staphy10coques pc.r 11 itlt'2ri"'h.::diaire du rhuille lÜ

J~s J1l9inGS, lé: virus Je la poliomy.:lic._' ~

* les rOflgeur:;~ porteurs dl:: :)almon~dld typiJimurium:; Je leptospires

çt àe tJseuuoifionds ~ diH\S 12urs uri ikS ~tl (~urs fé.c~5

,"t 1c!s u;seaux, qui di:;s,....mil1,.mt les solmol1(;1h:$ »

'H" h:s ;ns~ctes (moucli~~S" c0.fùrds)9 vect.:urs clctifs et pûssifs dans la

contaminatiun par les stdphylacuques 9 l~s 0nt~rcbact~ri~s (Shigelles

par exemple).
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- l~s v~ct~urs inanimes

~ l'air ll vjhiculant par sa poussi2rt:? di::s :.J~rrilt.:S t~l1uriques du sol

COinme les Clostridiums ;

* les ~auxll qui UiSSl:lninent l~s PSt:UdGI.lon·aS~ l~s c()lifonn~si las

streptocoqu~s (t.YiJ8 JL les virus i les parasites t dans c~ derni2r

cas Il il convü:nt de notdr la frtquence \les kyst~s d' 01;11 t>i'~S" dont

l'espùc8 la plus courllmment rl2nContr":;2 est tntoeiHoba !listûlyticum.

a~ent de la dysenterie amioi~~n~.;

~ le mattriel" cmnme les tdbles el! bois putri;:sc1i:.h:s constituant~ af:s

:.lites dl:; genfi0s.

tkur(~ust::m\,;nt j qu'il Si d:Ji t di;: vi i.lnde ct boui 11 i r et qu' ~n

g~n~ral la cuisson est trus pouss~e ~n Mfrique. Le ~anyer demeure tout dt:

m&me) car il ~)(ist.:; ucS gt:.'rmes tt~·2s rcsistants i c'.,:st le Cd!) des s;.>or~s

de Clostridiufll botulirluhll/ qui r~sisteîlt jus4û'j i'j:J - 115°C.

J.L.2.~ Résidus m~taboli9u2S ùes ilnaJuïi~~nts
•

tri dt!hors ci.~s dai13erS consecuti fs aux Illi cr(Jor~ani smes li k5

risques qui p~uv~nt d~coul~r des rcsidus mJta0ujiqu~s ne sont pas d i9nur~r.

Nous pensons qu~ la consommation IJroiongé~ (îl:.: ces viandes peut être source

de ;ilultiples Jailgersç à savoir;

- des E::ftets tdrélw9~nt:s t:îl relation avec li;. uurce d'E:xposition du foetus

il l'agressiun chimique de ces Su~std~ces

- dèS hyper[)lasies de ller.dornétrc

- ues cholestdses~ ~ngenJrant des ictdrcs h~patiqu~s

- Ges oO~Sit\0S9 avec l.:::s ûccicients throlilbo'~l";mboliques 4ui pGuvent en d~cüul~~r~

cons~cuti vement éÎ <.i~s tlypertells ions arterit211<=s. cies ~Iyperl i pi dernil:'s et

des hyp(;:rcholes téro lljj,ji es ~ Cél.pab h:5 Ql: provoquer JéS al tera ti ons athero~'

mat~uses u~s ~drois ctrteri~ll~s ~

- des p~rturbations du m~t~bolisme ~~S lipid~s ~ntra'nant une augmentation

a8s acides ~ras et ùes triylyceriu2s.

... / ...
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Ces (jifférents cas se rencontrcflt avec de nombrt:uses

suostdnCc:5 utïlis~~s COmïi1e anabolisùnts j dont les o~strà~~nes. de synth~se

sou\I:;;:nt emplo)'és o.i iJetit..~s JosûS~ rmds qui m~âi1nIOins n~ sleliminent pas

total~ment ët s~ n~trouvent d<2 œL:lit dJi1s div0rS\1S parti,,::s de 1loryimisrII8.

les vümdes iwpor~tGes SOilt souverïC produit~s dL [(lüni0re ir;ùustrü~ll~ i

~n outre nos P~JS sont d2pourvus ciE mat~riGl n~c~ssairc p0ur fair~ ces de­
piStd~éS.

3.~.3.- ~~diaactivitb

La prl?sence ~Vëiltu(~lli: dE: rJdioilctivit2 u\Ji'IS l~:s viandes

congel ~i:::S impot'tces peut pri.:dhposer' 125 CùIIS()"~ilat~urs (.l d<!s ri sqU(S can­

céri~l!li2S at teratüg0nês importJr,.c.s. lH! SOildJ'jt~ dfectud sur six i2dHlntilloîls

dl; Vi';JJCH:.:S cG"::ie10~s iJdf 12 cêntt'l:~ :: radi()~isùtope uu (,;;ntrt:? rlospitdlier

Univ,;;rsitùir..: J~ Jakl.lf a. r~vl:l\.;' url>; t~neur (:11 ..:lunents fùdio-D.ctifs t.::quivi.:­

lente (.( celli;; r<.;m:ontrÔ2 normdlerjl~nt Ù~i1S la rJdturt: (37).

(.) i en qu';,; 1(,i COimnerc i.:.tl i sa t i un GI2S produ its ù li mentd i rè:5

im~lbnt~s ~t irradi2s soit interdite dans les pajs euro~~ens~ il n~ f~ut

pas perdr~ je vue qU2 l 1importation jp viandes cong~le2s est une activit~

avant tout cOilunerciill12 ; h;5 oèn0fice:, pdSS~ilt S')llVent J.Vimt tout.:; autre

consid'~ràtion. C1Gst ainsi qu.? iu boucherie inoustrir.-lle de ld SobJvii.k:

'.:. Vichy (r'ràI1Ct~) Ci i:::t0 ùu c~ntr..; d'u;) imp.jrtôi1t r~s(:e.u de vente clandes~

tine d~ viandes dVjric~sj dunt le m~rchE-ciolE s'etend d 11~frique d~

liuu~st (2~) et donc dU Togo. ~uurt~nt c~s viJndcs sont dCCOmpJgne~5 d~

toutes les pieces nJc~ssaires pour g~rantir l~ur s'11ubrit~. Si les viandes

~vari~e5 drrivent d nous parvenir ~ussi facilement 9 lES viandes implant~es

Et irraJi·;;;es lt: peuvenT; c:g.·Jleml:.'1lt tJuisquiell(;5 sont appart.'mment plus saines.

3.(.4.- T~lleur l!i\ :;:raissE:

Les HlcrCéaUX de ~k;COUp\; qui SU;!t destines au marc;lt afri­

cdin sont de mauv;1is~ qualitc et surtout trL:S rich\2s en graisse (pJrfois

plus di;; 50 p.lDj). Ce~ tjpes dt: vi Jl1(k:s sont en mesure de provoquer {leS
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steûtoses h~pJtiques ~t d~s athuroscl~roses polYilrtèri~lles. Ces der­

ni~res sont tr~s il:iportantes dt: par h:ur localisation : att~inte de plu­

sieurs troncs i:trt~riels cl destination d1un mêmt:.: organe pair et s..ïmêtrique~

atteint;.:: multi-~tùyet:! d1uil "'~1\1~ tronc Jrtç~riel (lI).

iJanni ï ~s f~c tt::U rs Jt:! ri sques I.h~ CèS atiierosc ï et'ose::." outr~ les acci (h~iltS

tarOi:l!.iO-emuoliques et les ;lypertrigl)'c(:rÏl.lürnies~ les 'lipides (surtout l~5

~rJiSSêS sdturêes comill';; cl~st Il? CaS des gri:lisSf~S ani;~lültJs) cccupent une:

place tr~s importante. Leur J~~5t sur les parois G~S art~res aboutit d

long terme j la f'ormiltion d'un i:ltn(;:rome qui ùil;';i1uC' 1d ïumiere du vaiscectu.

L~s cons~quenCi:S Je 11
0. tflèrosc1èrùs,.: sont mu lti ples : ~Iyp~rtens ion, am.1U­

r0512 fU~âC\:; ou c~cit~ mO.-HJculair2 trùnsitoh'~, c"::.:ib û0fiiiitive~ etc •••

La dt~istaye d1ufi ~n~no~~n[ aussi 12nt qu~ celui J~ llatn~rosclerosei bn­
S~ sur le tiosd9~ du chôlcst~rol et d~s ~cid~s yrQs, nccessite i encore une

fois i du tflüt<.:rid sophistiqué qui fdit d(;fJut dilns la plup~rt dl.? nos Etats.

LI importation des viJ,ndes congdèe:) au TO'00i pr~scntt:

donc clrt,.dns aspects posiths. iktlS llin'l'luence nè~ùtivé: qU'~llle t:!x;?rce

sur 11~conv;J;i<c; et la Sdnte Imiilain~ n'est pas n,;;)ligt:duh:. Le cûrlsommë:.teur

liui pt::FlS(-: r~alis2r J.:s I:::conomies \:31 âC;letr:mt Cl=S vlamh::s~ est s0umis :j cl..:::::;

risqu0s potentiels; üiautt'(! part le poUrCe\itd::Jc~ d-2 !Jraisse est te'! qU(:

le renûement qui il dl tire est faible. Dès lur::;_h: rl;sultat global devient

négatif •

Jcs awJlioràtiuns souhaitCAbles sldvjrent donc n\;;c~ssdiresi

I::t vùnt rliJUS Jmt:n~r J envi SJ,9-ar h~s p~rsp~ct i VGS Ci 1 dVdr'; r Je Cl?a iiilportâ"

tions.

... / ...
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C.i;u'!TKE 1

iJo..:s ;,ult2liut'",tions en C2 qui COiiC'::rw:: llimportôtio<l U;, viat.dcs

CiJIiDt.;lè:é:S au Togo sont 5uunaitab"lc:s J u'iff.:r~nt::i niv~ciux~ ,rd •• ~~; r.ai(;:ux

prot~~~r il~con~mi~ ~l 1~ sant0 d2S populatiù~s.

',CUS .;j~p l oron;; 1\.; t~mps iJ1il t0rh?1 qu i nOlis a liidilqU":: pour 'i"d i r,;

Wli~ GtUli'; c.:conOi,liquc diiffr~e. S,.:u10 Cettt2 (j(::rni~rj~ aurait pu rOi; l1Gm~nt

;ilettr~'~ ~n ëvid~nc(~ toutes L::s lJcrtt:s occdsiorm2es pdr les ilflpürtdtions

tie vi~ndcs cung~10~s d~puis l~ J2~ut ae c~110s-ci jusqul~ nos Jours.

pour mieux attir':2r llatt~ntioiJ du ~ou\lt~rnçiwmt et Gi: là populJtion sur

;:;~ fàit~ ilOUS propûsuns qulunl:: rJquipt: pluriüiscip'liilùire soit ~;ji:;e ên

1-'1o1C~ ~ ~di il ûe IJrocGd~r d ct:tte -.ltuoc d.:: ?ilélll L~r2 apprJfonu1:;.

En outr~~ il ·.:st fvrt $ouhüiti:l:J"IC~ en att~ndant h?s r0su1tüts

(j(;' c~s i IP/';;S t i ga t i ons ~ yU'ê 11 t td t prt:ilïl~: un c<:::rtû i il nonbre Jt: "'h!'C i sion" ca·,

paules t.ll: rt:llOW1(;r ..:spoir aux ;.:18v~urs t09v1ais. ;~ cet 2ffet~ nous pro­

j./osons qUi.: 12:> CclXi:.S .; 11 importation soient r·e;;.HJS5l:c:S~ ,odin Ü~ dininut:r

l i ..:cart qui ~xist~ ~~tre les prix locuux et c~ux des viand85 iiaportées.

C'est c'= qu'a -h..1it 1(: Si.:rJL'9dl : iljdi1t ('api(JI;;:",:;nt compris lli!ilpact i1~~

:-J~tH t:L ces im~)OrtiltiviîS sur 1':1 pro(]uctiun lvcJ.ïe. il û pris des uis­

positiuns tHrmi lëqUt::1l2Si'ilU~iI1l2i1ti3.tion UGS tuXr2S~ contrdiqnilllt ainsi

ill(iirect~i,jCfit la plupdr't Ji::$ irnpurtul,;eurs J ,H,)",tîfJOl1ilCr cette prdtiqu~.
",z

riCcul;:"h:lllei1t CG SOlît que d~~s qUâlitlti;$ tr..::s ('~:duites qui arriv~nt dùns
v

Ci"; pù~~s.

Llne action ec;uivalulte l:it:fi2C élU TG~o pt;nrJ~ttrJit l.J1aiüt.:iiùr~r liiJcoulŒl1~l1t

à~s vi ând€s 'locdl es. Ul ,wtre jJJrt ~ nous ~OUii,1 itans QU0 les rcvei,US (Îi: ces

... / ...



taX~$ s;;:rve;:t ct SUDV;;.JltiotUh;;r 1,;$ ,:l2veurs ; 1·~;llttl0Usia~me qU·WI!;; telit;

.1tt~/1tiÜll ferû nahn: dl eux les incit2r~ d produir,~ \i·dvdnta.0è ; t::t COÎ:(riG

Je l{l hausse U~;S té.iX0S ,18cl)ul~r,:. logiqu,:,;r;I(;:nt ..~ Dais:;~~ voire 1:1 :iUPi)res~

SiJ'1 ues i1lÏportatiofls~ Il: fI.'Jc ':vo'lu,;ra pr{;9r'2ssiw..::rd~nt V<!t'S Ulle ~U~U:iU-{­

iï Sd:lCe ,d Îf;11;:11td i r:; Luta h:.

i~ÙUS proposons ai outri? quc:: soh;:i'~ :ni s ~Il ()2UVr~ ~ Jans 12

cü.jrt~ ~i€ lü fJrüi..10tiün ,je 1·-.:1E:v;.:~c' to~olais~ tous les FiûY,~IIS qui ont .:=t<.:

0,'..:~:;"i(JY(~~ ~")our d2v... '10pper l'dgriculture (11,\::::volutü'r1lv\:rti;;Il). i~ c~t c:T'fet,

il est souhditiiûl.'. que soialc ...:c,"rt0s totùL:lili-.mt les ill'ùJets et 'ï'2r::It:;S j

C';iN,ct,;;rG t;i:ct"dque (h-:-s ëXjierienc\;,s ,ïnt ;rlufrtn,; qllt~ 11.1 plupart dt; C.eS struc~

tur..,;.s 'Î'(~tdkr;t :JI'Jtiqut'ment Jdi[!ôis r~ntdi.JÏ(;:S) ..:.c que le :)UO~2t qui d2vait

s.3rvir ;1 kur ;.lise èH pldc2 soit ..il10ul;; <lUX ir.itiativ~.;~ in·iv~.,.!s.

Lt?s co'lstructi'.)n::i v'usines ~·2 'Î:·ël.lidc(.Itivr. u'alililt:·ncs POut"

~)etan ,,1ourri.d~;)t i_Yùh~;,1ent Jtrc ùl."iJri~",.:s d l '·2ClJelll~ iht~lQi1dla~·I·a'.Iri·,

culturt~ 'CùJU'ldÜit; :J't,HIC asse;: hi~n J\:veivp;.;:,; puur /ociiiter ~11l~:: telL::: i,li~

Puur 4U~ uC pJreilles ~Cti0ns r~ussiss~nt, il fdu~rQit qUç

1C:5 ~lSVi;:llrS PUiSSb1t 'Jtr~ u~surc,s r.jt;iil ./ ci Lii,C']I'.c:: :..;~! l'(:::;pùir d'tl\lJir

ui:::S (h~ÎJvUCIi~S.

dùuS proposons dùl1l: '~u i Uii Ut'j:A': l 1~~ur Sl]i t 1~.-;c(.; p,~r 1 i i '''~t:r,.IC:l;·i cline; ~Lé:;

u;~(li",~ CUiil;;!\; c'::; fut '/-:; Cct~ pUlJr la ~11;':\lülut'l')nvU'·t,,~Ii~ 0.1';': ......~ h;5 (~Xilvrt(:r

~J tr~vail pour ~rümDuvuir 1'01~vü~~ tGJUlulS.

Le Togo est certes défavuris\::: par sa faible superficie~ mais c~lél n·em~

pêche pas le dève10pp~ment d'un élevage intensif.

;'OU:i /Jr0l-iV;'ÙiIS i.:i1fi il '-lU 1 llil cû.lti n~;\.:tlt':"i'Jnt ':;ilïlue l cl'·s i'1'j~0r~

tutiorls soi'(: inst(.iur,,: prvjr-.;sSi\l~"!ili~nt.j !je r'-I;J\l lllk: U(.ws w; IH:.l,~.i :JJXÎi{lilî.l

U~ C 14ilS~ 1(;5 i;J1jJortili:Ïons G..:: ViÙili.,i\,.;S CÙtl:Jt2Li::'s i:l.tÏ.:nt ;Jlu$ tk. t',;isorl

d·~tr~!. Geci fuvûriserait lli :Jrù(JUCCÜ),l ndtio1uÎt.:: jJi:ir (h.:SCtlC1.:':vE:;,'!tjlt J~;)

ceûuuci leS l ücaux.,!t ·...ciC 'il i 'CQ rd i!: 1j r0a'l i 5u t ion ù·2S cccor\~.:; Pl1S s~s eii cr.:!

... / ...
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1.;) pii~f:'; !:l(~t::ÛI'f;;:;; Je l'... l:. t.. t..l.I. t:: t ... ~: 'lu CO();; lUn.... li t.!. tCvllûiiii qiL" o.~ 1· rl'i-rq:J(:

\.1'.; '1 1 ,,;u.::,; t. \ c.L • r~.J. j •

';'JUS i:.V\.i;lS r:":,.1.. r'1;J1;: qu;~ "1;:- S.J.::ii::~~;î": f~ç; t;\}op... r;.:.~i\f.2 .:$': peu

i,;~.Vd:;)iJ;;"; "u TljJ ..... ;.':\.: 'lU;; l,jl's~,;ù'ii i.;xist,~, il iü:·;c·;:i0:11-"~':i.;l1 il 11;;;:; ~k'-·

;jn~~;.:i~):~uj'\ c',;,:l..rÔ li;::> «liï:i'.!r',,:~lt·2$ r,:yi0;1:;' ~ 1 c$ P0U\l:iirs ;.il2'1rvd~ '::r,_' \l(;

i.ir\';f\~r,.,K;..; ,.• :,;,c,~;1'i::~·:·li;).;'; ~j'JûY' V.~i~';l,·.t;;r·': 1..1 ~U,;;-j:; r";;,,dis.:xh,;, ...: .. ~ ~;r"' ...;,~·~;j

ti; -;,.; (iui C~:j(>.r·i;. i.: Î;'Îjcti::::;jii~';Il;;iit ·{hJ;I'..:L~r 'i,

\Jr·(,jJ:J~.ill~ 1-: ::;.'é..) ·~.::FI.ç 5:..Ii \I,.ÙÎ C ;

.... , .
\:>cct~ r,.;;·,j:~r,.:.t.l):i; nous

C"mS·cructi'J'la ....<•.: .'drCJ j

• j(}.: •• ;;;; ,.,j:: -t.:r'-:n::'ti~;rt )
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I2t ûc:S tlijkS compl:.1I'1t:!\iÜ.!Ïres ::'i..~ront ins'::üur.~2::' di ·;:·ünctiGïl du i10dJf'2 (~2

t.~e,;·.::. '-'le; Lh:t..:îl Pd\'" l.h;\h;~Ur l!t pût cii;,. ':';1 plus ..... ,,;. la c\.;tisct;ivil ùilflt,;,..::lh:

.~·L;~;i r;~0rùu~/:3, nous Ik'IS~ilS qU'i h .. $ .'kv2urs ~uurrul\t ,;Ii2UX

·~,~':Z;·2i;;.~r,:; 2t ,)Y'O"JA.HiiJir leurs dctlnt:2S. Ils pJUrroilt ~;\lsi :.iÏ<:::l);; c'r~.;d~lÏ$;Jr

:::1 ûi :]11'..;$.

'~;Iî'i;;" l (;S_.'I; cu l t.~ur5 W~)n 1.1:; ;) /fï r;;k..tit pOLP/ld r four"i r c;. l",

ratÜ},l t.;)u·~~:;. 1.:5 qu ... ntit.;:;; 0....: VGLli11cs iil\)Pf(;::S" SJui" \..!:: C2 0,ui c,m·,

2.1.- COil'trôi2

qu 1 ;,q,)j'~sl i':';;'fi V,-;i~ ù~j ;";':i:;:::..lU 2t (lil 1.~I.H' pr~sc;lC...'" \i t'lU": 1, 'S cert; fi cats Jt:'

5;] l u~)'r"i .~;.; c lori ~JLH':: sui .;;'/(. tr.HiSCt'ïts ·.Ti ';rd;ciç:Ï s.
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:-'.~:-~n:~:;~·;.t..~..,~.J1t~'"J~t1r~·~'·'v~~.....:~..".',-.t.(~;:"""\~JrV~~'-~~l''·~~'f.'~;·'''''U"",0)D····~,~'-..l.~..k"~~<"'111lC

",~J~)~;ln'~yr~~:)..Arc.;~n~""Jr;""..~·.·lt.:~·:"'r,"\-Jr1:1J'1t,pr.,~."~'$;-;.;"~J.~.~I.-J....~I(~.~,r:I':r~:.:-~·,)r~l'"'

~,t:"I1r''JJ7'.sr·,~~0~'~~'=;/~;--l,J{~~.}~::~:":.'I,·..J"~.,.~~St'('~J!'~f.~"'j°Sr'~r.,:~~}.~"tC~~J.J.s:~.,:,..i~.J~l

p-•.-.,,',-,..,.-,...1-.J~"'.•.--.,'"'''''J'''11".,.flllP',......'""'p.,~,....'"'l'nr ~~.'.;--.....~.~~'.:..:,.\."'~I~!~"'_~!:"•...-~".,,......1...1(,:.~.~."",:'"--;},",J"-;'"..t,.·

r~·:,L}L~~..Jr:~;<.~~1'~f1·~~c;~',...\d(vi!;:,tr1"'i0L'PI'"T:1C
<;:"',-...!n~..:.~.,~~.~tr:-[,~':~~~~.,,-~...~,~...1;,:;':,~t

·'nF:~·'Jt;;~~,d:"!!j~:.".J'~.:'te'":.~1r~·'t(':-::~.n'nos~~.~q

.~...00co
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:'~:; p~~U'~/,:,.. ;'~ t :)~:P: l.; ~ ',:~,; 1;';IJ;J'i:f l.iU:<

t.~ 0 .~.•
: . : 1"1 'l '.- "1 V> " " ~ "i '"1 (" . • :.l~ (.',.~<;~:.',. .',./.
"~'.J".,) .i'" ',.:" ;.jC"~""';:' '." ', ..... ; ......'

L id}Ji n.:. ,-".iÎS (>~S :;nur',.'it;; _.:;" ~t,,~ ";'_1 içi,;.lt:e. Il I".:S·~ ô"'vilC

SUU':C1;.':wL} juliï ::"J;'C .:L .. l.A Î,1::;;Y.isH.i();i -.:<, ,,;uiltrjh:ùt~ .'';;; ,.IOJf-::ï,::; Ill;: tr·.~;n::;"

tA.W~ $Lrfii .. dil'~S f.!vi1( Lur ;)::r;';k~tcrc ÎJ~ surv·ill:::: ~::lL!S '~r·ï'':,,:(;(:i·:.l~ ,;',;$ 'IL;LD~,

'jU 1; 1

:iür ~t,:l:, ':JU'dl "::iil:',}r~.1j.... l,:~ Cl-"ll,itLJ,'I~ (;"<!:::.i.Jli:;: Si.' Ijr'~:\..,;;TL truri i,:èl "

lil.2::1'.: Uïl(-;: :.lul,,;;:Jlic'A·ci(:d "::l: c(j,lt~\';Ls CC \,J'.. : "c..;,!;:tl"Ji·.s '-ii~~ I l
•.:11 iJGurrc:it ;:j2t·

'C:'t:.: 2ii lK:UV;\;: i;;,)ur:' r,,:;....(,,;:.:;r fi';; Seîvir.:dt ;.'t'JeL;;j·.,..·I':.:;;t ,j ri',~il. Il Ill" cl,

'~UIUH''': sup... n~SS"l;~., pûr',; 12t.: ... 1",,, .... 1;..: qui Sl;".p:];)(;. .,;, CI: Hivc.:-lu. t,l;·(.'(.';: (,ernL,;r(;

de L: 5l:lJsiLdlbr:T :;Ui" L:~ Cü;";uicL"s ,L stuc,;c.lS;'~ ;]''::5 ùe,H',,;CS cJn~~L~l;:;s,

h.::> ;1l"flC..:i.i.:;i,.. t: c."'C,,:,>.i.:ti..t,,, 1d ;;.:~.. ::;::ii·c .. ", i...IISUi.'li,h.;r i:·.jn.;C;;dtt::~·2rd'; ï~s

··1" .. , "lr;.,"<~ ,""", 1 ,.' .... • 1 l' l" '~li l' " ,'-1' "'1 ,'l" r· ("., ,1 r' \' ...., t• ~,~ __ ,,<.01',;'" .,':,;, ,•• l 'w';; ,'-w .... , '.,.~ \ ..) c:. ~.-.J,:~" '. ,J l'.

particulier ~u f~~u.

• •• / " • 0



G;lr·â)nr~E .. , rJE;~:i.\:CTIVt::~ Y;-:""c;H;,---_... ----"-- _._-_.~--.-----'..- -------_.~ --_.~ ..__._--_.- .-

10·> SUit U:: {'Lh•• ;·,/.J'!G,'u-.L.
1

L~urs
.. " .,'

~J 1" l ~ i ~ '1 r ~~ 1~; 3

- .
(~~~ \..!·..;v'ë..; l ".)p~·..-~;·I'(~~.1. n~s

lL::~ i SL..: j\;; '"' t: (.,12 1L; ·Ve •.: C'J, (j; ft: Le:;; .~~" i z,)0 t i '_ ~ ~

.. ""J1)jJorcJt' Ulic·,:î::.;i:;èi;;\lCC: v..:Lri:lùir2 i:..UX •.:L;',';;;urs.

ùiC:::'ur2r' L~s ~l-.;V'.;;u.rs \Ji. '..l2 leur 'fair·,: ;;t';;:;n0.ï\ ":;i:/Iscit::nct. I~'" c;~rtQi.::;

, de t,;u r::; '.;u l J l,j SI1L ,~- l "" GJil:,C i l.u :_nt U;';;' fI.: i n~, 1 1 d~)i.~ijJU i S5'-:1.'1<;11 C \J,_ l l::ur ~'1 i:.: \!~,),~.

<1'Uil-: purc ~I:.::i ;;IU.>-'lS 1 ii1Ït ...'5 dl t-,(.1'5v:lrl'·j .:.'c ,:,', !:léit.~ri·'~) mis '" la Ûj$,;;)si~

tion cis Jr;", •• ,~s C'J:IC"i'k:J J d',..\utr;· ;Jare J._ l'ilrl;>·)Ct c:t:S i;:lpnrtatLns û2

hctu\~112Lldr~ L ,,:r':l~':> \:..~ riL-':;~,S S.•<ïl. Tcnçi;idn.,,>ls i~U lU'jü, i);'::i: (lue L YCile,·

ti0nnem~~t n0 S0it p~~ ~~lui ~SCCfi~L~ ~0ur ~~rt~lns.



- 33 ..

~c:s :.itrlicturi2S I.mt ~Jur' missiofl ~ss",;'rci,;n", ld rç~Ciil;r':;dt.:.: sur 1.:.1 trjpanOsoi,!Ï&Se

ut sur la. trYf)c'ilGcoLr,';.ilc,:" ld s.;l \.;..:d vil ,,;'~ lJ /Gunitur·,: G2S J<.:.iliï>2urs \::\:

â I Ulîl';:'-'ux .;'.: i.;rdh;~ lùl~ournitur,; 11;:; vL.jJ~~s~ i_il,;;;U;'5, lll(:li;lrmt:; ;Jour J ..'~

tJii" i,- \.. ~;I..;i.l:j;.h~"IÎj,.~;1t Gif,;' li~L:Ii.A':.î(·~ J\è:S p~tits ,'i,!Î\;Ic.:UX (vûl~i1I";;s c'C [j<2tits

rW~iÏ ,',i! Il ts ) •

Je;;; ,:e::iUft,;S PU;'i,:tu,..."I 10:;;;.. ,d ii:; 1, <:., '''U2 ..~_ if<'.';Jl'L,.d' 1 1 \.:cGul t:.'id,'C ... '25 i-d\;,juh:s

:~vicüh.s lO'>:iU;::; 1.) cir..:ukir(' j;iÏnist~.Th~IL~ !jO :)n/l;cTrJ;~,- ,-,u :;:: ,:kiÎ l'J~.Jt.:"

::'Ui:;l,lûiit 1"'::::; iLl;J..;r'c.,t...:urs ''';'.: v..:-Ldlhs \.;JvuLs Culi:.,,~iJ';;S) d'ij.:;;;-.;t.:r 'Ju ;J.1"."

(,,~ h:urs Gl;;,;s;Jirls ,~ 11 ùi,p,:.rt:.i,:l\).i C;i~::'" 1.0., i,tJ(i.J·Ct,';l{'~ lcCJUX ~ <iuqu,:l c"s:

la." L1iinpOl,.(,tioll ijes pvuL;t:; '-'~ C;lJit Vi'''~iiits (jU cùmiitiiJ~;ii.:S i..i:::~-.lcur2 lntt:r~

L1Ï'C~ sJ/'I'.::nsd:h.d;;;· (jU wrritoin.; ~

o ~ T0u~0 ii1lpûrtadon Ge poulÎ..:::i c•.m:j_l..;"_s ùu (:l,;;,uts UL jJoul~:5 E.;st suiJ(;rd'~':l~

:'".:L 2. U" ;.:Pfl("./vi s i cnnC"l.;fi t :.\Ut)r~s ~,(;S dvi L'ul'c(;ur;; 1';'';,.J;~ U1 un mO_ïeatlt

lli::: l'J iJ.lv.; t.<: L;; vJl..::ur C.d.i'". t:", 1'lf,.j.)ûrtùtüJi: pivj'2't(.;(;.

f.rticlc (~

tati'XI (j'une i:(~ctur0 .~tt!~s'''':.i;ltl.:< r ..:.llis",tiJn (j~ l'JfJ~ro\jisiJnn8;il~~nt

bcal vh6 .,\1 i.e dei ll'\rticl~ l Ci"l!:.;SSiJ:J.

vutr,~ Ci.;S r2C0li1î;ltûlldi.. i u;lS ~':~")ur 1':.:5 ~roduics 0vi C,: ï ,;5 -; ur;~ autr2 ~!l(;Siirc: \ii­

5.1Î1: llim~J(;rtutiu;; .;j'~flS c0(,cin·~;,;;)~",.i1ei"(t IJ,' ':C<li~":lll, Jüiït L:: 't{;nt:ur en :jra"isse

~st inf0rieur~ UU _jJ12 ., ~i ~.l~J.

... / ...



,:IICvre pris\:,;s ~I()llr L '('2.d ;Sù·i:.Î':.lf1 2frcctÏ'i<2 Il':! C~:) ".2SUr:::S. t:,', effet:;

JlaprJ:;; ilas rl;;l1sd~)n\:..:,:\'!nL Clh.::';': 1:...::; ,)vicül~,:"H"~ Il:c,,ux~ tl(,ri'lis lü .,){Jci::.~l:;

.wic,)h Tujol <;.i s,: id"d.iJC Lj<JilJn;12 (:;.M.i.~.L.) .. j qui c0rt"Ïis iLi':;<JrtJt~urs

ùnt~u .-, ;:~ut\:.. .;>s;..:r l:c:urs (i~:.i(.nUl;s Ui.,~ ::;·;uL; /'J1.::;.; iis "lOII\: f.)(.;s <~llr':'::jis"i:r~

";2 ,;em~.HIÙ05. POurtdii\'\I ,>:5 :('uc!uits :;Ulit -.::cOl)L:s Y'~~ûï h,n':iik,n: sur b ;,jdr­

L';';. L.S i,.I.l,;rt;~,:,'.;ùrs) puur s',;; ju::,~i .-Lor.; uISb'~"il.k c\~ s·.j·;t (,j1;':lCidI5

S COC i·C::.. ~ ~~ 1ùi's lJl.! iL ,m;,; l..: .;..; i fi!,. ",U [.'.; fj \Î ,;~ t. 'iU,~1 ,-~J rs S 'WCi';> uU ri1"Îdlt r:1'~

re:,lc:nt ,)IUS CllFI ;dC';S. r".:r:;ill::urs~ il "''';':: ...~S:.hl.; d~ trùuvr..:r _llCGr,,:
.,

po .1 ...'..,

td~Lm d~s vii::~1\jV:i 2x'i:r,~... "frîcoii'2s ] ~L \..;t;'.t·"L. Il a .:t,..: r,;·téJl\..i-jU' il S'..Xr-,

pt'(Jpo~,- ;.,;~S 111...;SUri~~: ccJilcr:..tcs 2,j Vlk :.:'Uil,';; (iut0sldi.'hailc,.: ùl;ifI~iltôir'2 collee ..

tiVl: ~t I.h~5 c,jr(liJ1''':l<::':':·(.,iri"~,~s '.:i1trc IJroduc"'t.t:ur':.;.;.t ;a:iJ0rtctt~lJrs ;ifü; C;.C

Jim;rluer l'iiii~~.ct J,~ C(.::5 lIiJ;lC.k.!.> sur les pruJudiJ;iS local.,;$.

inL;.:rd-îctiun i,lUr(;..:t siïnple CI2S Li(Jurt;:i.:üms di; \(01;;;1125 ;)jort~s '..!u ;-I,'l,tH?S

ûe VG1Ji"'l1€5. C~: .:jl!i c.);:triiJu'~·rJ '. ·:viter U.~f ik:rtc· cL (ic\lÎSt-;:s ;wu!' un.::

uedrÎ;;:o;;; qui peut ~tr,,; pruJuiL: locc.le:,rj,mi: ~

.~ cv.ÎCt;rtJ"Cicn pa.r ÜlUS 1::5 ttdS Irk,.' )r\;~s Gt.: 1·.1 Cd:5\{ ':-'; l~2 la CÜ,J, afin c12

rendre plus -.-fhc,h.:-.;;I-:-; CÜ;ltÜ);)ent~;i:Ii.;~-:t qui 5,:;n~dç :'=:'Çr-'~ ';'l Vi;)lkUr GûIJS

ks pcty~ cC'èi-::t's" ;~t (~vite;;:Î h~:; \"';':;;ii0rLi'Cl'..)!S.

Il •• / •••



tJour U,jt: 1111;;;; 11 \.;ur:_ COE1iJ10i'lI..':ntiitl L. \l~.S ,_'chai'1e:e:i i ,lt2rCQI7îE)Ui'IÙU~

taires~ il .;... cL rct'.. iiU dl (}U'CrI.:~ Id h;V'~8 l:'J 1 \J.ii':"::jt2i:il:':;it d:: b plupart

d2S 0Js'(,,;lcl'.=$ qti'Î cntY'ü.":";,lt i:: CÙi(i.~k\rC~ du ~.,;...t.di et ûe 1;). VidfiUC ÙU ni­

Vi:i1U ':;12 Li t':"in,l:U'1·::: Lrt::::0 i; .::c:t.~·:'f·:~l.;; il 2:;t 'h.c>.;:;:;s'.:.ire cî'jiJPliqu\':i' correc~

L.i,i.lii't L:s i.iccvru:;~t r',~,:dlnr.L,lûàti\J;·iS ',~d~)pt~,.:i" Ji"si qUi":: 0\2 l"\.:spccter l'orc,

J",rli s... d on C\.ijICd'C,;;,=, i.1.:~S cir(;uii..:.> COilfi,..:rci éHjj, s> ïJ0ur assur.=r l'il dpprov'j si 0,~1~'

ik';I~nt y\;.guli3' ,.:il _s;;..t'iil ..::l: .";:', "i(.\~:iJ.::. !.~d' 'k~; ~)i1}S pro'.luc/.:.:urs d·}}.

(;U1,'~~1(: iiJ1.J~ ~,)uv(j~.~ 1,:: cG~i$L,t~;r, '1Ikl~1,;rtôtil.m ûe Vi;.,kd CU:I­

:;;é:LI.::; .. li f..:jJ ,.'SC !.li. prutJl ,è,il~ 'lui h;,~ui; 1>•. 1':'~; i.'~lj\':·_'rH '::;.

;.jitJur L ~·èsoLk,ri., ,.•,_,'Î:: :~ cr);'!":; th:;.! tûUtclC)lS li;.<: L ... i.ll~ r._~ïl ;:ati,jn S,lit I::i'it"c·,

tiVE : Cê: ;;!;1 r"L;'-ju2 (.~''': Sl,:vd'(~r r'.Jé;1t'iv,,:,:ù·.:l1t '.n i,:.;'iL.

. . . 1...
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+-+..+-+... +--:--

Le Togo ~ co:mTIe un bOll (l ..'io:Ufl:: (;2 Ib'Y;; o:fri ca iriS, COilna ît d·~s (j i f~

licult.::> ua;;:., li;l Cùuv~rture l:t';S\.:S.l)<2soins en prût..:i'·lcS u·üriji;;/.: animale

--.(: ll1IJS tJôrticu'l l.X:::iK:nt li.:.' :>cs ùesJbs ·~n 'JianC\~s.

in <.:rie·~> Ci\è:st un iJetit f.'c.j~, \.l·h~ .... Ud'2 surh:l:rrici:.:: ~lun ;.i"2U plus ci.:; 5,J.,jvv !',.;:'­

GJîïL j' ,;CÜ~I(i"'lic repùs.: êssent k 11 :..=;.dH: suri i ;l~!ri cu ltur,c- (0'+ p. hU th: s~v'

leur prirf:d i rc), tJli(:h c.1U(: l f:S prouuctions ...lili~ildL.~ nE' repr;,;s~"CdltîÛ ~

;j~S iJ.1J·.i ti,:=: l>? à~;'I0: sectf::,ur. ,~,",ZlnFiGiil.:), 1(';5 r(:ssuurcc:s .lni.l.:ill.:S susce~t;<·

:'::125 Gl 2tr<.: ,,;xplvit~;ç:; .>\),'1;:; .• ivcrs·ifi ...>::;, ; :iidL 1'::5 {:lii:de:) tciUX CÎi~ cro;s~

S\.iilC'; .i"s prinC;f)t,.U){ û.ilÎi'J(l1j1. ;:l.:,;:vcs,.!ssoci;s '-llX contra;nt2s J'ürare cl;~

(dtique,~ pi~tl.olo~d(1tk: f;;t ~ùlJtt:C~lïlÏ<~U~:, fv;~ qw;;: les ,dr,::ctifs ~ont hi!JlèS.

ri.ir':,d l èl (::(iie.lt" 1 i ii,j~fJrt.:.l\lc;::) r~e l li. crohs,dlC; (Jd;Ki'jt''.:q;;1; 'iU.::' S\.: tnH':u; t p~r

une populclt'Îon qui \,;\ltJ111:: plu,:; r,lpiét;i'I::nt 'lU2 h' JisiJ.Jn;t.,h: l1iltiond1 dl V1aih,h~S.

Tous ces fdcteurs contri0u2~t d JCCcli~tuer 12 ~;fi~it prutLiqu~ du P~jS.

C1êS't .:linsi i1U~~ puur r~daUSSêr L: .ii\h.:,·;lU (,h:: 1", ,:ùns':Jf!ir:w.tion <ie v;b.:lt,je ,ie la

fJupulùtiùn, ü~ TOjo aVdit rêcours :': Qlt;utres sourc.::s l..iiàtJPI~ÛV;::';olln;J':It.~nt>

en ;;fipürtûnt ";li~aUCliIJp ulJ.ilÏm~\llX sur pit;c dE:S Pd}:) voisins i::t l1<::<ùii.llt:$

LjUantH2s j(~ viandes con'J,=:L.l:s des, pa.;:s t;?UI~0p~\2n::. •. li.d;lc?ureUSerïli:ïlt. les

Yù:;UèS U~ Sl;CI;l:r~S3.;; :iUccess;v,,:s '.lui ont $;.;\11 (;dns les pajS si.1h:,;l;';;.;lS~ ont

diminu(; (je fdÇ0ïi C'_ilsLK:rJ0ï.,; 12 (~;spG;d:JJ(, ,~)q)crtoit)h.::' th? ces Gerniers. L-.::

TIJ;)'J il (dnsi ctl: ùîll:::,,:': '" ;,jjJorter d'2S qU~lnti t';$ Si.J.r;s cesse crùissJntes (k

v;anues c(m~(:h;cs. LUC; t:< POUy- ay.jrtta:)2 ;Jl~ ~'~ri.iç:teY'(: '" la ;JOpuldtiOiI ci.: con·,

i;ais~ Cè5 ;rnport-it;on:.;, lilûlJrc L::ur inflw::rH'::':.: fJ,)s;tivt:, ù;;iSSi;l1i: jli.::~ativ~'ii1ent

sur ci2rtains JSpects ';!coii0i'li(;ti2S te s':'ililain;s ,~\~ 1 I U:;;'T... lins;, t~lles ont

ai"':"\'.;; lt:s (;1..:V2UI~S ':. lit:IÎtcr h:urs Er'fürts~ Ccir i iSlil': f.klh/ent plus ~.:ci)lJh:r

leurs produits ;Jar ;'iiQn"~u~~ j.:: vo;.;:.JUUCh·2S. til CJ;i':'..'i~Uf.;'IC2, leurs sourCJS :...._::

reV'':!ilUS sunt ai:iJindri~.:s) (;.J lill:!>.-:; ql.k 1.: ;·j,:,;î;i'.HF,';;..II(;nt ~,;;c:s strûctun.s i,'l;h~­

réfltes ,;. l '",ll::véi'de : y;::rnj"JS d.'l.'L':\lct~~; d~ac(.0irs. I"ar la IlîÔ;iG UCCctSiOH. ïe:s

d~v;ses qu~ ll~tilt ~st t0~U a~ sortir puur l~s trJnsac~ions comnerci~le~

D • • 1' •••



~, 1]7 -

Je œs inîportilth,ilS, COllstituènt Wh: pert~; considZ:ralJh: pOUl' h: pays. li;ni­

tant ainsi S~:5 lJo5sibilit.;;:s '..,j'ilcquisitiun de. ~h;n5 d'~quipf.ment5 rJccessa.ir~s

p~}ur l '': d~v..! l opper:I<.!i1t ùe c~rtd i 115 $f:cti.!Ul''>.

!j<2 plus. Ct:S i;,liwrtç.tioils ne sont ;LS SiiilS risliusS pûur 1~ sànt..:' ~lUi'1i.îÎn2. ,Jf:

Cf.' P0Îiit ue vu.,, les vidmh.!S cÙli~·,-.:h:es Îl;ljJort.:,;~s; qui Jüivent être Cùrilirler"

cidlis,,\,;:; SJU5 ull;:rr,ic conciîiu, far;; L: SO(lt ~,0S sur les iildrdh~5 Q(; fj,;'itail

;;oJolais. U~(;i s:.: ï:ru~uh: }iJt' LHL :,:ûltiplicd'l:iün Gxplü,:>iv.:.: (\2 92rmes ini.,

gr.:. Iles.

td :Jutr<.:. C.: S\.Hlt iJ~;S Vi2tiHJi;,;) iJroduHes i~I\,hJs'~ri;:.:ll':~;lk~(itJ susceptibles \,:12

c'Jnt,;;,li r .125 l'~S i dus l;lét,:ÜKi li qLkS te: 1s ~lU.;; 1es (}'-'5 tro9":;12S '.:ïl Ct,; IjU i concerm:

1"::5 valdlh:s. '::{I~s p\2ui/c:nt d';;;utr~' ,:Jûn avoir suiJi une CIJlltoi:iÏih'iti0il ratlio~

6ctiv(:. tll\"::s ~v,lt 2nfin ~;i; qUùlh:;,; tr..:~ Cii~jcuL",l_:; f~t 12s viuncit:s ;!)lJVi;r~s

SlHlt u ..:s ridi.':s en ~rdiss~.

, \
,~pr.:i) dVu; r é:;\ui,i Il li c~s Li l'Y\:r<:iits osl1ects, il I.:'t-.: retenu

v

que soient :'j~nü::;, Gt:s àud8~ pluridisciplinaires plus c.lPiJrviondi~s> tdin

de idit:ux ",r;;;cis(:::r 1:::5 cüiiS~~I.1U,;;j;c;,;:s I~o.;: Ct:::, i, .•purtdtloiIS 5lur 11~C0r1()i;lÎC du

~i:i.iS et surlct sant~ iîUiTl.::1ill2 ~

qU~ h:s (;;l~veurs sc r0unisS2~it en une .:~d';'l'atiu:1 ;:atiunale cr.ltJé10il~ U~2 leur

uunn~r un~ ~lus grande force J'actio~7 paul' c0ntrecarr~r ces ~fiets néfdst2s
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fondie sur cl,;S ,"c;iélntil1ons rl2prc:s(;m:aths ct que:: s;]ier1t mis '1 ld ûisposi­
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l'hygi~nc J tous 1025 5~Jd<?s th.:, 'i.:.;volut;an ,lu produit.

Cc:s u:·i .... liur'"Lio;IS vLnuront l:ü!-'I;JL~èl"' ks mesul"-.:s J\:, riitionalisa<,

ciùn GcJ,"lprises p.J.r lc:s /ju\'.uric0s t0sa'lé;Ï:i(;s tu{it sur' li.: plin i1cttL)IlJl qu~:

CUi!-liJunautaire:; 2:1 VUe. U;,; pro:1]ûuvoir ll'S prüuuctb'lS 3,li"hlïes nati0rJdL:S ::::t
p('V9r~sst.!r ",\?rS UtH;;: auto=~ui;risà;iC~ ,,'lii"i.:nti:1irc:.
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